
Le rapporteur de secondes
Métiers horlogers d'autrefois

La Chaux-de-Fonds, le 21 août 1943.
Tout je une, Louis-Auguste Droz avait été mis

en app rentissage « sur les cadrans ». On ne les
f aisait que d'émail à cette époque.

A dix-sep t ans, il connaissait l' essentiel de son
métier. L'habileté lui manquait encore. Il l'acquer-
rerait comme assuj etti , ce qui demanderait un
stage moitié p lus court que les trois ans d'ap-
prentissage.

A cette ép oque, il y a quelque quatre-vingt-
dix ans, les salaires étaient relativement bas.
Un bon rep asseur et remonteur gagnait au maxi-
mum sep t f rancs p ar j our. Un visiteur de pr e-
mière f orce se p ay ait trois mille f rancs l'an.
Le représentan t à la Chaux-de-Fonds d'une mai-
son hambourgeoise soignait la f abrication de
montres or p our quatre à cinq mille f rancs an-
nuellement. On tenait une telle rétribution p our
considérable.

L'ouvrier qualif ié sur émail se f aisait des j our-
nées de cinq f rancs en moyenne 

Louis-Auguste Droz dut se contenter de deux
f rancs p our les p remiers six mois. Son p atron
lui p romit des augmentations de cinquante cen-
times p our chaque nouvelle tranche de six mois.
Il toucherait donc ses trois f rancs cinquante au
terme de « l'assuj ettlssage ». Ce ne serait p as
le Pérou, mais Louis-Auguste Droz était satisf ait
de son sort. Un régent ne devait-il p as se con-
tenter de cent f rancs p ar mois ? Dans les p etites
localités, il était encore astreint, sans rétribution
supp lémentaire, à lire l'oraison dominicale en
chaire tous les dimanches , et à «porter le chant».

Toutes choses étaient à l'échelle^ Et comme on
avait beaucoup moins de besoins qu'auj ourd 'hui ,
les gens prévoy ants f aisaient des économies. La
Caisse d 'épargne servait un intérêt de 3 % . Avec
un capi tal de trente mille f rancs, on p ouvait vivre
en rentier , modestement à coup sûr, et l'on était
p lus considéré qu'actuellement un quart de mil-
lionnaire.

Louis-Auguste Droz était ambitieux. Il aspi rai t
à se laire une situation qui le rendit indép endant.
Ne p ourrait-il p as devenir à son tour p atron-
émailleur ? D'autres , moins habiles et p as p lus
débrouillards , y étaient bien arrivés.

A 24 ans, le j eune homme songea à s'établir.
Il p ossédait un millier de f rancs. Ce n'était pas
lourd, mais il y avait de quoi « se monter » en
outils et en chétal. La p lus grosse dépense eût
été l'acquisition d'une p etite f ournaise. Qr , Louis-
Auguste Droz s'en était déj à p rocuré une de ren-
contre lors des mises d'un émailleur du Locle,
qui avait f ait discussion (f aillite) .

L'homme p rop ose et... les événements disp o-
sent. En la circonstance , le trouble-iête f u t  la
guerre de 1870. Apr ès une courte p ériode .de
p rosp érité , l'horlogerie connut une longue crise.

Les ouvriers f urent sur le p avé, selon l'expr es-
sion du temp s. Ils ne p ouvaient comp ter sur au-
cune aide immédiate des autorités. La plupart
tombaient f inalement à la charge de l'assistance,
une f ois leurs réserves ép uisées et la mauvaise
saison venue. C'était quasi une déchéance p our
eux et leurs f amilles.

— Pensez , disaient les « gens bien », p ensez, il
est f ils, elle est f ille d'assisté !

Louis-Auguste Droz ne f ut p as dans la néces-
sité de le devenir. Il eut la chance de repr endre
un p etit commerce et p ut ainsi attendre des
j ours meilleurs.

Pendant les loisirs que lui laissait sa nouvelle
occup ation , il s'initia à un métier p eu p ratiqué,
mais rémunérateur, celui de rapp orteur de se-
condes, à vrai dire de secondes et de centres.
Au courant de la f abrication des cadrans, il était
en mesure, mieux qu'un autre, de f aire des essais.
Aucun de ses f uturs conf rères n'aurait consenti à
lut donner des renseignements. Ce métier était
une chasse gardée, réservée aux membres de la
f amille.

(Suite page 3.) Dr Henri BUHLER.

Quand cinquante villes allemandes seront
bombardées simultanément

Le développement terrifiant de la R. A. F. et de l'U. S. A. F

On a lu la dépêch e annonçant qu 'à la suite
de la multiplication du matériel allié , il serait
prochainemen t possible de bombarder simulta-
nément cinquante villes allemandes en leur fai-
sant subir le sort de Hambourg ou de Milan ,
actuellement complètement dévastées.

La chose est-elle vraiment possible ? Selon
les experts , les résultats véritablement terri-
fiant s obtenus récemment par la R. A. F. et l'U.
S. A. F. contre leurs obj ectifs sont un garant
que la prophétie du ministre de l'air britanni-
que risque de s'accomplir plus tôt qu 'on ne le
suppose.

Une tornade effroyable
S'il a fallu huit mois aux 2me et 3me Luft-

flotten du maréchal Goering pour j eter 7000
tonne s de bombes sur l'agglomération londo-
nienne , neuf j ours et neuf nuits ont suffi aux
escadrilles lourde s du Bomber Command et 8me
corps d'armée de l'air des Etats-Unis pour en
déverser 10,000 sur Hambourg. On voit facile-
ment le résultat d'une pareille accélération de
l' oeuvre de destruction. Mais à ce facteur , s'a-
j oute encore la rapidité croissante de l'opération ,
qui doit prendre l'aspect d'une effroyable tor-
nade. Le martyre de Coventry avait duré plu-
sieurs heures et pareillement , les bombarde-
ment s de Londres en décembre 1940 et avril
1941. Ce rythme , malgré tous les ravages de
ces nuits cruelles , permettait encore aux équi-
pes de la D. A. P. de limiter les dégâts dans
une certaine mesure , tandis que les batteries
de D. C. A. et les chasseurs de nuit pouvaient
concerter leurs interventions . Aujourd'hui , tout
est consommé dans l'espace de 40 ou 50 minu-
tes, et quand retentit le signal de fin d'alerte ,
ce sont des centaines ou des milliers d'incen-
dies qu'il conviendrai t d'attaquer simultané-
ment

Les « progrès » réalisés par les torpilles
Mais, encore il ne servirait à rien de cons-

truire les plus gros porteurs du monde , si l'on
devait se borner à proj eter sur l'ebj ectif des
balle s de coton ou des paquets de linge sale.
A ce propos, on peut dire que les progrès réa-
lisés par les tor p illes de la R. A. F. sont au
moins aussi importants que ceux qui ont mené
du Blenheim au Lancaster , et l'on pourrait mê-
me démontrer que les grands quadrimoteur s du
Bomber Command ont été dessinés en vue de
leurs proj ectiles, au lieu qu 'ailleurs , on s'est

contenté ou presqu e de songer aux cellules et
aux moteurs . Seuls, en effet , des appareils de
la taill e des Stirling, des Halifax ou des Lan-
caster sont capables d'emporter à 800 ou 1000
kilomètre s de leur base, ces bombes monstrueu-
ses de 3600 kilos qui représentent , en attendant
mieux , le dernier cri de la techni que anglaise.
Ainsi , en quel que 40 mois , le poids unitaire de la
torp ille a quadru p lé , passant entre 1940 et 1943,
de 2000 livres (900 kilos), à deux tonnes (1800
kilos), pour arriver à 1 quatre. Naturellement , la
chance de toucher le but avec une seule bom-
be est moins, grande qu 'avec deux ou quatre ;
aussi bien tous les types d'engins explosifs sont-
ils représenté s dans les casiers à bombes d'un
« squadron » britanni que , sur sa • piste d'envol,
mais on n 'oubliera pas non plus que le rende-
ment d'un proj ectile croît plus rap idement que
son poids , c'est-à-dire qu 'une torpille de quatre
tonne s dégagera plus d'énergie que deux engins
de deux tonnes. On obtiendra le même effet
sans percuter exactement sur l'obj ectif , c'est-à-
dire qu 'on pourra lancer de plus haut. Comme
on voit, la grosse bombe et le gros avion sont,
l'un et l'autre , de bons investissements de
fonds.

( Voir suite p age 3) .

Après la boue, la poussière

La chaleur est telle en Russie maintenant que les hommes y combattent demi-nus. Les véhicules trahissent
leur présence, quand le vent souffle , ;2>ar une grande colonne de poussière. C'est pourquoi le trafic principal

ne commence généralement qu'au crépuscule.

Après deux oecès subHs

M. Armand Gassmann, directeur général des
douanes qui a succombé à une crise cardiaque alors
qu'il péchait sur le lac de Bienne M. Gassmann

était âgé de 70 ans.

Le lieutenant-colonel André Rochat . commandant
d une unité d'infanterie de montagne est décédé
subitement au cours d'une marche. Agé de 44 ans,
il était instituteur à Bussigny sur Morges. Il laisse

une veuve et deux enfants.
No de censure VI F. 13186.
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Une lotta infirmière nourrit un soldat finlandais Messe
dans un lazaret de campagne

>&A»fl[ïï
On avait beaucoup parlé iusqu 'ici de chiens, de

vaches, éventuellement de moutons enragés...
L'incident qui s'est déroulé sur un alpage valai-

san, où des touristes qui déjeunaient sur l'herbe
ont été assailis à I'improvisle par un cochon , qui
se souvenait sans doute de ses origines « sangliè-
res », tend à démontrer qiue la liste des « enrage-
ments » s'allonge.

Où s arrêtera-t-elle si ceux qui iusqu 'ici se bor-
naient à grogner se mettent aussi à mordre ?

A vrai dire ce tour de cochon plutôt rare a par-
tout suscité le sourire.

— Qu'avait-il vu pour s'emballer à ce point ?
a demandé en souriant un mauvais plaisant.

¦— Etait-il las de se laisser engraisser par ceux
cfui tôt ou tard le mangent ? lança un autre.

— Ou bien conclut un troisième, avait-il été pi-
qué de la même mouche que les hommes qui se
battent actuellement comme... des enragés ?

Il sera hélas ! difficile d'élucidei le problème,
le coupable ayant été aussitôt occis et ses membres
dispersés au hasard d'une sombre boucherie. . Mais
J opinerais assez volontiers crue le sursaut de colère
du disciple de Saint Antoine est dû à des instincts
de révolte longuement mûris et qui ont brusque-
ment éclaté sous l'effet de la chaleur. Que veut-on ,
du train dont va le monde , même les tempéraments
les plus doux et les plus désarmés finissent par per-
dre patience... Jetez là-dessus un coup de chalumeau
de 38 à l'ombre et le spectacle de gens oui dévorent
peut-être en rigolant vos semblable» — on connaît
le menu et l'atmosphère des piques-niques —
et vous me direz s'il n'v a pas là de quoi faire re-
monter d'un coup un honnête cochon au sanglier le
plus ancestral et le plus sauvage...

u— Ces sacrés touristes , s'est dit le cochon va-
laisan , ie vais leur montrer une bonne fois pour
cruelle maison ie voyage et si j 'ai du poil... aux
dents !

Ayant parlé , il chargea , comme un tank.
Hélas ! c'était la lutte du porc de terre contre

le porc de fer.. .
Et l'enragé v a laissé ses os, son groin , ses côte-

lettes , son saindoux et tout et tout. Car on sait que
dans le cochon tout se retrouve et rien ne se perd...

Jetons donc un voile sur cette agression prémé-
ditée et peut-être préventive, qu 'on n 'hésitera pas à
qualifier — à l'instar de bien d' autres — comme
elle le mérite I

-* • Le p be Piquerez.

P R I X  D ' A B O N N E M E N T
franco pour ia Suisse:

Un an Fr. 23.-
Slx mois . . . . . . . . . . . .  . 11*-
Trois mois .......... » 5.5C
Un mois . . . . . . . . . . . .  * 1.9<i

Pour l'Etranger:
Un on . . Fr. 47.— Six mois Fr. 35.-
Trols mois > 13.35 Un mois > 4.76
Tari fs réduits pour certains pays, se rensei-
gner * nos bureaux Téléphone 2 13 80.

Chèques postaux IVb 335
La Chaux-de-Fonda

PRIX DES ANNONCES
fil La Chaux-de-Fonds 11 et le mm

(minimum 25 mm)
I Canton de Neuchâtel et Jura

bernois 13 et le mm
9 (minimum 25 mm)
J Suisse 16,6 et. le mm
/ Etranger 20 et. le mm

(minimum 25 mm)
Réclames 65 et le mm

/^0*7N Régie extra-régionale:
|̂|A P J ..Rnnonces-Suisses " S.ri.
\Ï%ZS Lausanne et succursales.

Le gendarme. — Vous ne savez pas lire ?
« L'passage est réservé pour ceux qui marchent
à pied ».

Le cavalier . — Et alors ? Mon cheval, il
march e sur la tête ?

• ? •
— Ça sent j oliment bon chez vous. Vous fai-

tes griller des côtelettes ?
..— Non , c'est le médecin qui fait des pointes

de feu à mon mari à cause de ses douleurs.

Echos
Quelques musées américains possèdent un cer-

tain nombre de tubes de bambou , datant des
guerres anglo-américaine s et dont on ne pou-
vait, il y a peu de temp s encore , exp liquer l'uti-
lisation. On a néanmoins fini par la découvrir.
Ces tubes étaient des fusées employées par les
Anglais contre les Peau-Rouges et les Améri-
cains.

L'invention de cette arme spéciale n'est ce-
pendant pas due aux Anglais mêmes qui l'avaient
simplement reprise des Hindous.

Car cette arme était d'usage courant dans
l'armée indienne qui disposait de j usqu'à 5000 ar-
chers, lançant , au lieu de flèches , ces tubes de
bambou bourrés de poudre. Ce tir était d'une ef-
ficacité surprenante.

Ayan t reconnu l'utilité de cette arme relati-
vement primitive , les Anglais l'avaient à leur
tour adoptée et employée contre les Américains.

Une fusée inventée par les Indiens

— Dans les eaux profondes de Panama vit un
poisson muni d'une petite lanterne et dont la fe-melle emmène avec elle le mâle qui s'attachea sa tête.

Secrets et bizarreries du monde
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Acheveurs Roskopf
et

Jeunes filles
pour travaux d'ébauche et de montage
sont demandés par fabrique d'horloge-
rie de la place. — S'adresser au bureau
de L'Impartial. uois

Régleuses plats
Acheveur

sont demandés par
Mulco S. A., rue des Régionaux 11

La Chaux-de-Fonds 11013

AHce Perrenoud,
Jacob-Brandt 2. Tapis Smyrne. —
absente.

Pension famille t
ferte. Dîner fr. 1,50 souper fr. 1.-
S'adresser Serre 25, au rez-de-
chaussée à gauche. 10908

Balanciers cX t*&5
50 mm. Numéroteurs. Un tour
Bolley avec 70 pinces corps 8 mm.
sont à vendre. S'adresser «Unltu».»
machlnos-outlls , rue Léopold-Ro-
bert 120. 10888
f*niffailC£l A vendre su-
UUIlIUllODi perbe coiffeu-
se moderne. Bas prix. S'adresser
cher C. Gentil , Serre 79. Télé-
phone 2 38 51. U017

Bureau américain
chêne, à l'état de neuf est à ven-
dre, ainsi qu'un petit lot d'acier
anglais de 0,30. diam. S'adresser
à Dlamantlne Schneider. Renan.
Tél. 4.32.17. 11058

Attention. Pius ahaut%r?x,
potagers à bols et à gaz, llnos,
tapis et tous genres de meubles,
modernes et anciens, ménages
complets, payement comptant. —
S'adresser chez M. C. Gentil , rue
de la Serre 79. Téléphone
2 38 51. 11015

RSSfi nPÎIf A vendre ar-
DIIO Ml I»" moires une , deux
et trois portes, tables de chambre
et de cuisine, llnos, cuisinières à
r :, coiffeuses, divans turcs 1 et

places, commodes, lavabos,
chaises, coûteuses, tables de sa-
lon, vitrines, berceaux, magnl-
ques lits de milieux. — S'adres-
ser chez C. Genttll, Serre 79, télé-
phone 2 38 51. 11014
11 * de 15,000 fr. serait
N|Q |Onl| achetée. — Seules
IVIulOUIl  lcs o^res avec si-

tuation, rapport et
tous détails seront prises en con-
sidération. — Offres écrites sous
chiffre O. D. 11021 au bureau de
L'Impartial. 11021

Bonne polisseuse ffi !
ce dans bon atelier. = Offres
sons chiffre S. M. 11045, au bu-
reau de L'Impartial.

On demande pr t tL?è!
femme de chambre sachant bien
coudre. Bon traitement. — Faire
oflres écrites sous chiffre L. N.
10889, au bureau de L'Impartial.

Femme de ménage SâSg
tlnées est demandée. S'adresser
au bureau de L'impartial. 10915
lonno filin sachant un peu cuire

UtJUIIU IIIID est demandée pour
tenir un ménage soigné avec deux
enfants. — S'adresser au bureau
de L'Impartial. 11020
lonno fill a est demandée pour

UUUIID IIIID aider au ménage. —
S'adresser rue Léupold-Robert
70, au 3me étage. 10890
»——mm— ¦¦¦¦ n i m
I nnomont à louer de suile ou
LUyUinUlll à convenir, Hôtel-de-
Ville 43, 2-3 pièces, au soleil ,
cuisine et dépendances, Jardin
et poulaillier-clapler , prix 35 fr.
par mois. — S'adresser rue du
Parc 37, au café. 11028

A lnnoti logement de 3 pièces
IUUCI et dépendances. S'a-

dresser Numa-Droz 12, 1er étage
à gauche. 10906

Appartement S2E
est cherché pour 31 octobre. —
Ecrire sous chiffre C. R. 10298,
au bureau de L'Impartial.

Phamlino. et pension sont offe r-
UllalilUI 0 les à Monsieur sérieux.
— S'adresser rue Président Wil-
son 12. 11060

Unln c demi ballon , dame, 3 vl-
ICIU O tesses. équipé, à vendre
d'occasion. S adresser après 18 h.
Ronde 21, 2me étage, à gauche.

Beau piano tTk %iïT&
main privée. Prix 500 fr.— Offres
écrites sous chiffre L. Z. 11042
au bureau de L'impartial 11042

A uonilnn poussette bleu-marine.
ÏOll U I P _ S'adresser au bu-

reau de L'Impartial. 11019

A upnripo lr: 30—' plus f,a,s
ÏBIIUI U d'Insertion, poussette

démodée, mais en parfait état. —
S'adtesser au bureau de L'Impar-
tial. 11066

Ail (lÉ
Collège 5

cherche pour de suite
jeune fille sérieuse sa-
chant bien coudre à la
machine, ayant du
goût. Place à l'année.
Vacances payées. 11023

On È1É
bonne à tout faire sachant cuire
ainsi que femme de chambre con-
naissant le service, pour ménage
très sol«né de 3 personnes. —
Faire offres avec références et
photo à Caao postal* 16159.

Jeune Fille
est demandée pour aide de
réception dans cabinet den-
taire. — Faire offres sous chif-
fre A. S. 10923, au bureau
de L'Impartial. 10923

Jeune
couturière

diplômée cherche place comme
retoucheuse dans un grand ma-
gasin de confections pour dames.
Paire offres à M. Jean Ponci.
Billodes 46, Le Locla. 1104b

On demande une jeune fille
comme

volontaire
pour fin août ou à convenir.

Faire offres sous chiffre
P 253.11 N à Publicitas,
Neuchâtel. 10992
On Cherche pour villa

CONCIERGE
Entrée 31 octobre 1943. Ap-
partement 2 chambres , cui-
sine et dépendances. Faire
otïres à Fiduciaire Dr P.
Meyer , L.-Robert 8. nooi

REGLEUSES
Breguet

qualifiées , pour petites pièces
soignées, sont demandées à do-
micile. — S'adresser à MM. Du-
bois Frères 4 Co, Chemin des
Tunnels 16. 10989

Extra
est demandée de suite pour quel-
ques jours et ensuite chaque jeu-
di. — Faire offres à Boulange-
rie-Restaurant BISE, Banque
12, Le Locle. 11070

C. BEYELER
LIHOLEUM
Téléphone 2 31 46
Léopold Robert 7

8450

Place stable et d'avenir, est offerte à

technicien-mécanicien-
constructeur

très qualifié, possédant si possible la partie électrique.
La préférence sera donnée à personne connaissant
les langues et sachant faire preuve d'initiative. Offres
écrites avec curriculum vitas et prétentions à Jauges
Cary, Le Locle, Avenue du Collège 10. P 3442N10933

Fabrique d'horlogerie , ancre soigné, recherche
collaboration de

termineurs
consciencieux, capables d'assurer une production
régulière en calibre 10 'A", réglage 2 positions,
montres complètes. — Indiquer capacité de pro-
duction et faire offres sous chiffre AS 12284 J
au bureau de L'Impartial . 11092

Réglages
plats et Breguets
petites et grandes

pièces
On demande encore quelques bonnes
régleuses pour travail en fabrique ou à
domicile. — S'adresser au bureau de
L'Impartial. îoeai

EMPLOYE cée>
parfaitement au courant des travaux de
bureau est demandé pour 2 ou 3 jours par
semaine. - Faire oîtres écrites sous chiffre
X. X. 11010 au bureau de L'Impartial.

Tout est cher, mais
Leitenberg est bon
marché
Salle à manger, compl. 200.-,
Chambre à coucher,
2 lits, complète 850.-,
Armoires 2 et 3 portes 85.-,

110.-. 160.-, 220.-,
Commodes noyer 95.-,

8 S.-, 80.-, 50.-,
Coiffeuse-commode-
glace 120.-, 175.-,
Divans turcs soignés 70.-,

90.-, 120.-.
1 beau divan moquette 100.-,
Couches modernes formant lit
120.-. 250.-, 350.-. 380.-,
Lits jumeaux matelas
crin 550.-,
Fauteuils à 80.-, 95.-, 120.-,
Tables salon 25.-, 35.-, 45.-.
Fable radio ou sellette 18—,
Combiné-armoires-vitrine-
bureau 110.-, 135.- , 220.-,

250.-. 350.-,
Machines à coudre 80.-, 85.-,

120.-,
1 beau bureau 3 corps 130.-,
1 série de chaises en parfait
état à H.-, 6.-, 8.-, 10.-,
Table à rallonges noyer 70.-,
Buffet de cuisine neuf ,
verni crème 185.-.

A. L E I T E N B E R G
Grenier 14 Tél. 2.30.47.
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ANDRÉ ZWINGELSTEIN

Roman policier

Saint-Luc arriva à temps pour soutenir le
malade de sa poigne robuste et l'aider à s'as-
seoir, tandis qu 'Evariste Pax poussait douce-
ment tante Ophêlie dans le corridor, en lui ré-
pétant :

— Allons, chère Madame. Il faut en finir.
Soyez raisonnable. Allons. Vous avez besoin de
repos.

— De quoi vous mêlez-vous ? riposta Mme
de Rieumes, dont le corsage se gonfla jus qu'à
éclater. Et comment osez-vous me saisir ainsi
à l'épaule ?

Et ce soir-là, Evariste Pax reçut sur la j oue
droite le plus retentissant des soufflets qui soit
jamais sorti des doigts fermes d'une tante cour-
roucée.

CHAPITRE II

Le domaine du Saut-du-Loup s'étendait au
nord de Castelnaudary dans cette région de ter-
res schisteuses et tourmentées, où la Montagne
•tfoin» allonge, sa» ©£$&$* «as fiaacs stérik», QUS

séparent des vallées étroites, riches, gonflées
d'eau , hérissées de blés lourds. Les terres de la
propriété couvraient près de deux cents hectares.
Elles chevauchaient plusieurs mamelons, descen-
daient dans quelques gorges — au hasard des
acquisitions faites par les Rieumes à travers les
siècles — et venaient mourir au seuil de la plaine
du Fresquel, où se dressaient les t rois métairies
dont elles étaient dépendantes.

La demeure du maître s'érigeait à peu près
au centre du domaine , sur les bords d'un étroit
plateau d'où le regard plongeait dans une ravine
profonde et humide, encombrée de broussailles
et de chênes souffreteux. Selon une légende, un
loup traqué par les chasseurs, et près de tom-
ber sous la dent des chiens, avait réussi à fran-
chir le précipice en un bond prodigieux. De cette
époque lointaine, datait l'appellation de «Saut-
du-Loup» donnée à l'endroit , et dont avait héri-
té, lors de sa construction, le château de Rieu-
mes.

A vrai dire , le « château » devait plutôt se ran-
ger au nombre des constructions campagnardes
solides, trapues, spacieuses que l'on édifiait au-
trefois sous le nom de «chartreuse» , dans la ré-
gion gasconne. Aucun style précis. Une simple
bâtisse rectan gulaire avec un étage , des fenê-
tres bardées de lourds volets, et une large porte
à double vantail donnant accès direct à la cui-
sine, où se dressaient la cheminée et sa monu-
mentale coiffur* Us Kiftumesi axaisai a&wr

moins apporté des modifications progressives à
cette primitive austérité. Deux tours carrées cha-
peautées d^ardoises étaient venues flanquer les
ailes du bâtiment. Et des aménagements inté-
rieurs avaient assuré à la vieille maison les bé-
néfices de ce qu'il était convenu d'appeler «le
confort moderne». Sans doute, le bon goût s'était
vu maintes fois bafoué. Mais les Rieumes ne
s'embarrassaient pas des règles esthétiques. Ils
descendaient en droite ligne de ces gentilshom-
mes terriens pour qui l'existence était , avant
tout, une question de fusil bien graissé, de cave
bien garnie et d'étable bien peuplée. Et Robert
de Rieumes répétait volontiers au docteur Plain-
doux, lorsque ce dernier hochait le front devant
quelque acquisition de meuble ou de tableau tra-
hissant trop ostensiblement la salle des ventes :
«En tout , mon cher ami, il s'agit de voir la fin.
Que m'importe de posséder la Récamier et la
Joconde, si la vue d'une croûte cubiste vient
pareillement balayer mes idées moroses ?

Un parc de noyers et de chênes centenaires
entourait le château. Une longue allée, bordée
de j eunes sapins à la croissance indécise, reliait
le perron à la grille du mur d'enceinte. A quelque
centaine de mètres plus loin , en pleins champs, se
dressait une bâtisse isolée appelée «Le Xémard» .
C'était là qu 'habitait Firmin , le valet. On utili-
sait aussi cette maison pour le logement des
ouvriers agricoles et des bûcherons , en période
d« {grands travaux. Et L'écurie attenante abritait

le taureau du domaine, ainsi que plusieurs va-
ches à lait sélectionnées , que M. de Rieumes te-
nait à garder sous sa surveillance directe.

? ? ?

La tempête avait disparu avec la nuit. Quand
l'aube se leva, le ciel achevait de se dégager
lentement de ses nuées couleur de cendre. Des
gouttes d'eau sommeillaient aux pointes des
branches, que ne troublait plus le moindre vent.
Un pâle soleil filtrait à l'horizon , allumant des
lueurs incertaines dans les flaques d'eau de la
cour. Des brumes légères ondoyaient à la crête
des labours, et noyaient le pied des arbres.

Un meuglement prolongé monta dans le silen-
ce. L'on entendit ensuite des bruit s lointains de
portes, des caquettements de volailles, le grin-
cement d'une chaîne qui se déroulait sur la mar-
gelle. Puis une cloche se mit à tinter quelque
part , annonçant qu 'une nouvelle journée s'offrait
au labeur des hommes de bonne volonté.

Evariste Pax sauta hors de son lit , exécuta
quelques mouvements d'assouplissement , ramena
sur son crâne dénudé les cheveux lui pendant sur
la nuque, ' et remonta le pantalon de son pyja-
ma. Puis, il tourna délibérément le bouton de la
porte qui séparait sa chambre de celle de Val-
court , et pénétra chez son compagnon. Ce der-
nier , assis à califourchon sur une chaise fumait
sa première cigarette matinale. Il était tout ha-
billé et son visage respirait l'optimisme et la
dMsiojv (A «*™*-X
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Le rapporteur de secondes
AAétiers horlogers d'autrefois

(Suite et f i n)
Labor improbus omnia vincit !
Un travail op iniâtre vient à bout de tout !
Ce f ut  le cas de Louis-Auguste Droz. Ses résul -

tats f urent tels qu'il se sentit bientôt à l'aise pour
solliciter des commandes. Les circonstances le
servirent. Les établisseurs sortaient de nouveau
du travail.

La Chaux-de-Fonds ne f abriquait guère que la
montre or. Un f abricant, un ouvrier, aurait cru
déchoir en s'occup ant de montres métal. Des pa-
trons f aisaient exception. Tels les établisseurs de
montres R oskopf .

Louis-Auguste Droz ne pouvai t traiter directe-
ment avec les comp toirs. H dut passer par un
émailleur. Son ancien patron le f avorisa...

Voy ons à l'oeuvre cet autodidacte. Il occup e
une chambre au nord d'un appartement de trois
chambres. Une « banque » à grillage vert isole
l'atelier de l'espa ce où stationnent les commis-
sionnaires. De larges établis sont posés à la hau-
teur des tablettes de f enêtres. Il y  en a une
dizaine de mètres. Ce n'est pa s trop . Il f aut  de
la p lace pour les petit s tours, le lessivage, l'éta-
lage des cadrans, les cartons de tous genres et
dimensions.

Le métier exige beaucoup de pr écision et une
grande tranquillité. L 'une et l'autre ne peuvent
être obtenues que si l'on ne vient pas déranger
à tout bout de champ le rapp orteur , qui bougon-
ne contre les imp ortuns et les commissionnaires
trop pr olixes.

L'un de ces derniers vient d'ouvrir sa mar-
motte. Il a p osé un paq uet sur la banque en disant
que c'était pressant . Et il s'en est allé prest e-
ment , peu curieux d'une rebuff ade.

De qualité supérieur e, les cadrans sont destinés
à une maison de tout premier ordre . Les centres
et les secondes devront être rapp ortés. Ce travail
se p aie Fr. 2.— p our les centres , et cinquante
centimes p our les secondes. Devenu très habile,
le sp écialiste en <¦ débranche » j usqu'à 20 d'un
j our, à condition d'être secondé p ar une ouvrière.

L'op ération initiale consiste à enlever la p artie
centrale du cadran. Dans ce but , U f aut une pe r-
ceuse verticale et une f raise d'un genre sp écial.
La p erceuse est armée d'une broche, à laquelle
est soudée un tube de cuivre, du diamètre qu'aura
le trou central du cadran. Le tube doit être p ar-
f aitement rond. A cet ef f e t , le rapporteur le
redresse à l'aide d'une tige métallique, tandis que
tourne la broche. La f orce motrice est f ournie
par une roue à p édale. Plus tard , Louis-Auguste
Droz utilisera une p etite turbine actionnée pa r
l'eau sous pression de la ville et enf in un moteur
électrique.

La broche tourne très vite. Des ramures verti-
cales sur le bord extérieur du tube entraînent
une p otée dZémeri à la térébenthine.'Le rappor-
teur se garde de trop presse r sur le levier p our
accélérer le perçage , de crainte de pro duire des
esquilles ou des déf ormations. Le cadran serait
perd u et remplacé , bien entendu, à ses f rais.
Somme toute , la marche de la p etite machine est
réglée p ar la dextérité de l'ouvrier, qui a « cela
dans les mains ». Si p ar malheur, un accident sur-
vient , un nom de f leur lui monte aux lèvres.

Le centre est maintenant p ercé, plus exacte -
ment découp é. Sali p ar la p otée, le cadran doit
être lavé. Le rapporte ur — ou son aide — se
sert d'eau chaude savonneuse et d'un pinceau à
p oils très souples . Il f aut prendre garde de ne
p as ray er l 'émail.

Une autre opération consiste à biseauter le
bord de la découp ure. Le risque est grand de
voir Vémail se lever. Aussi l'artisan prend-il des
p récautions toutes particulière s p our que le cy-
lindre de buis tourne sans saccades , bien qu'ac-
tionné au pi ed, et p our que la p otée de trip oli
arrive régulièrement.

Suit un deuxième lessivage.
Pendant qu'une combée de cadrans sèchent,

l'ouvrier dégage le cuivre des autres au moyen
d'une lime très douce. Cette intervention est né-
cessaire p our que la soudure « prenne » p lus tard.

Le moment est maintenant venu de découp er
des disques —centres et secondes — qui seront
rapp ortés au cadran de base. Il f aut leur donner
un diamètre légèrement plu s grand que celui de
l'ouverture. L 'artisan devra ensuite en limer le
p ourtour, de f açon que l'aj ustement se f asse sans
« jour » et sans dépassement vers le haut ou vers
le bas. Enf in , le disque rapp orté devra se tenir
au-dessous de la surf ace du cadran, de f açon à
ménager une dépression d'un à deux millimètres.

Plus encore que p our le découpag e , ce limage
réclame une extrême délicatesse de toucher.

Tous les lessivages f aits , il s'agit de souder au
cadran de base le disque du centre seul . Si le
cadran doi t avoir seulement la seconde rapp or-
tée, l'op ération ci-dessus est suppri mée . Cas con-
traire, il f aut d'abord rapp orter le centre , et en-
suite la seconde.

Pour un cadran à centre et seconde rapportés ,
22 op érations sont nécessaires.

Avant de procéder au soudage, un aj ustement
f inal s'imp ose . Le centre ou la seconde sera exac-
tement centré. Pour qu'aucun dérangement ne se
p roduise, l'artisan f ait adhérer les obj ets en pr é-
sence au moy en d'une colle dont il a le secret.

L'alliage Darcet, à base dêtain, est très f usible.
Il était indiqué pour la soudure. Trop de chaleur

p rovoquerait un décollement de l'émail. Une dis-
traction serait néf aste . L'ouvrier est donc à son
aff aire quand il dépose l' eau à souder, pui s les
p articules de l'alliage Darcet et surtout lorsqu'il
p asse le cadran sur la f lamme d'une lamp e à
esprit de vin.

Un ultime lessivage rend le cadran propre et
brillant comme un oignon. Emball é de papier de
soie p ar deux à la f o is, pieds contre p ieds, il s'en
ira chez Vémailleur, qui le scrutera au « migros »
avant de le livrer à l 'établisseur. De passer ainsi
de main en main, le cadran risque d'en p âtir. On
incriminera d'emblée le rapporteur. S 'il n'a p as
des nerf s  à la guimauve, il réagira f ortement,
p our le pl us grand dam de son activité.

Au lieu de rapport er le centre et les secondes,
on se contentait, p our les genres courants, de
f aire des creusures.

La mode des montres pl ates, poche et brace-
lets, a consacré l'agonie du cadran d'émail. Avec
lui a disparu le rapp ortage. L 'évolution de l'hor-
logerie a f ait disp araître combien d'autres mé-
tiers.

D ' Henri BUHLER.

Quand cinquante villes allemandes seront
feombardtëes simultanément

Le développement terrifiant de la R. A. F. et de l'U. S. A. F.

(Suite et f in )
Il semble aussi que la qualité individuelle de

chaque projectile ait fait des progrès parallèle s
depuis l'automne de 1940. La Question de l'ex-
plosif employé par les Anglais demeure pour
nous un profond mystère. On conçoit tout na-
turellement que la R. A. F. garde un silence j a-
loux sur ce sujet capital , mais ce qu 'il y a de
plus curieux , c'est qu 'en dépit des inévitables
ratés qui ont livré à la Luftwaffe le secret de
l'aviation britannique , jamais les Allemands ne
nous ont rien révélé à ce propos. On se trouve
donc réduit à de pures et simples hypothèses.
Une seule chose est sûre c'est que depuis plus
de deux ans le Bomber Command fait usage
d'un explosif nouveau. S'agit-il d'air liquide que
l'on coulerait dans une matière absorbante pour
le rendre moins sensible au choc ? C'est possi-
ble. Notons, toutefois , que l' expression qui re-
vient si souvent dans les communiqués de Lon-
dres, d'explosifs à « quintuple puissance », fe-
rait aussi penser à la « penthrite » que recom-
mandait naguère le célèbre critique militaire
Camille Rougeron. Cet explosif bien connu pré-
sentant de gros dangers de manipulation, les
Anglais, dans ce cas, auraient trouvé le moyen
de le rendr e plus sûr , comme le fit Nobel de la
nitroglycérine.

Les bombes au phosphore
Quant aux engins incendiaires qui , par milliers

sont largués chaque nuit a^dessus des villes
italiennes et allemandes , les Anglais ont aban-
donné la bombe à thermite , c'est-à-dire char-
gée d'un mélange d'aluminium et de magnésium.
Une simple pelletée de sable projeté e au bon
moment sur le proj ectile suffisait , en effet , à
l'éteindre. Après quelques tâtonnements , ils se
sont rabattus sur un mélange liquide ou vis-
queux de pétrole , de caoutchouc et de phosphore
blanc qui a la dangereuse propriété d'étendre
ses ravages par ses éclaboussures , de se rallu-
mer à l'air libre plusieurs heures après les pre-
miers essais d'extinction et d'imposer le port
du masque aux équipes de D. A. P. Parfois , mê-
me, la bombe incendiaire est munie d'une petite
charge explosive, destinée à maintenir les pom-
piers à distance.

Raffinements...
Un dernier facteur du succès des divers pro-

j ectiles aériens , c'est naturellement leur fusée,
destinée à provoquer la déflagration au meilleur
moment possible. Dans ce domaine également,
les Anglais ont procédé à de nombreuses inno-
vations, le clou si l'on ose dire , étant constitué
par la bombe freinée , c'est-à-dire munie d'un dis-
positif qui ralentit son mouvement un peu avant
son impact. On évite de la sorte qu 'elle ne creuse
un trop profond entonnoir où se perdrait la plus
grande partie de son effet de souffle . Mention-
nons, enfin , les engins à temps qui rendent fort
périlleux le travail des escouades de déblaie-
ment plusieurs heures ou plusieurs jours après le
signal de fin d'alerte.

Ces considérations dues à la plume du major
Eddy Bauer , dans la «Tribune », soulignent que
le développement de l'activité aérienne anglo-
américaine peut encore prendre des proportions
progressives toujours plus tragique s et plus ef-
ficaces. De toute évidence , l'Europe axiste et
particulièrement l'Allemagne vivront des heures
terrifiantes.

Marcelle , cinq ans, pendant un temps orageux
à la campagne , prend une poire dans le buffet
de la salle à manger , se croyant seule . Coup
de tonnerre . Marcelle rej ette vivement la poire
dans, le buffet et s'écrie :

— C'est bien la peine , pour une sale petite
poire !

* * *
La petite Mado rentre de l'école : '
— Maman , on m'a offert un petit chat , veux-

tu que j e le prenne ?
La maman. — Est-il j oli ?
Mado. — Oui , très j oli.
La maman . — Et la mère ?
Mado. — Très belle aussi.
La maman. — Et le père ?
Mado . — Ah ! le père , j e ne sais pas, j l est

mort depuis trois ans.

Maman demande à Arletty ce qu 'elle aime-
rait pour Noël.

— J'aimerais un petit frère, mais un vrai, un
en peau.

Quelques jolis mots i'enfants

èt 'éii ia\a tUantôt pùd...

Zto&vûJui Çdtfy uui&î
j' en connais p armi vous chères lectrices qui

en lisant ce titre vont sourire en p ensant : « Mais
nous rentrons de vacances ! »

Et bien voilà, justement ! Cela dép end déià
des vacances que vous avez eues.

Si vous êtes allée en station, vous ne vous
êtes pas nécessairement bien rep osée. Quelque-
f ois même, on rentre p lus f atiguée que l'on est
partie. .. Mais bien que ces cas soient rares il y a
le f ait de reprendre le travail et le train-train
quotidien ap rès une grande détente qui est tou-
j ours dur moralement et qui p rovoque de ce f ait
aussi des réactions physiques.

Et enf in , l'automne app roche, p uis l 'hiver qui
sera dur p our tout le monde.

Alors, aussi bien p our celles qui n'ont p as eu
les moyens de p artir en vacances que p our cel-
les qui viennent de rentrer et p our qui la réadap -
tation est pénible, voici quelques p etits conseils
p our se délasser, recettes de bonne f emme qui
n'en sont p our autant p as à dédaigner :

1. Lorsque vous vous sentez très f atig uée, les
nerf s tendus, en revenant de votre travail et
que vous désiriez sortir le soir ou accueillir vo-
tre mari avec un sourire rep osé, étendez-vous
p ar terre (pas sur votre lit. qui étant doux vous
amollira encore) à p lat sur le dos. Essay ez en
respirant prof ondément de détendre comp lète-
ment vos membres et ceci en ne p ensant à rien,
j usqu'à ce que toute crisp ation disp araisse. Cela
p endant 5 à 10 minutes et vous serez étonnam-
ment f raîche et rep osée.

2. Si vous désirez surmonter votre énerve-
ment. obligez-vous à aller au iardin ou sur vo-
tre balcon et contemp lez un moment les f leurs
et la nature. En j ouissant de ce qui est beau,
vous sentirez la reconnaissance vous envahir et
vos ne rf s  se calmer.

3. Lorsque vous avez une grave décision à
p rendre ne commencez vas oar f aire ou dire
n'importe quoi , mais étendez-vou * quelques se-
condes sur un divan en 'ermant les volets. L 'obs-
curité totale vous donnera un oouvoir de con-
centration beaucoup olus grand et vos résolu -
tions seront beaucoup nlus lucides

Et po ur terminer si votre f atig ue n'est que
déanût de reprendre le travail, nostalgie des bel-
les vacances et bien secouez-vous énergiquement
et sachez que tout le monde n'a p as de vacan-
ces : donc rechigner est assez mesouin et vous
ne voulez certes pas que votre entourage ait un
p eu de mépris p our vous et votre concep tion de
la vie ?

SUZON.

Recettes à la mode de ce temps
Tranches frites au mais

Faire une bouillie bien consistante, en cuisant
trois tasses de semoule de maïs dans un demi-
litre de lait et d'eau (moitié moitié) . Aj outer une
noix de graisse, sel, poivre, un oeuf. Si la mas-
se n'est pas assez sèche et consistante, aj ou-
ter un peu de farine. Verser la pâte sur une
planche mouillée et la laisser reposer trois heu-
res en tout cas. Découper des carrés ou des
losanges. Faire frire à la poêle et servir avec
une sauce tomate. On peut sucrer la pâte et
servir comme dessert avec une compote de
fruits.

Gnocchis
Dans un quart de litre d'eau et un quart de li-

tre de lait , verser trois quarts de tasse de se-
moule de maïs et trois quarts de tasse de se-
moule de blé. Faire cuire cette masse avec une
noix de beurre, une poignée de fromage, du sel
et du poivre, jusqu 'à ce qu 'elle se détache de la
casserole. A ce moment, la verser vite sur une
planche mouillée. Laisser reposer trois heures.
Couper ce gâteau en carrés ou en losanges. Les
disposer en étages dans un plat à cuire bien
graissé . Saupoudrer de fromage râpé et ajouter
un demi-verre de lait. Mettre gratiner au fou r
chaud un quart d'heure.

/Lsa<z<2 èa &a ^//
"emme

Quelques suggestions

Pommes de terre en robe des champs
Sauce à l'oignon

Salade

Café au lait
Reste de légumes de midi

Bouillie Bircher aux pommes,
pruneaux ou petits fruits

¦

Café au lait
Rôsti

Salade
ou compote de pommes

Potage aux restes
Tranches de tomates sur toasts

avec fromage râpé
Thé

¦

Café au lait
Pommes de terre en robe des champs

Sauce fines herbes
Salade

Potage de midi
Pouding au maïs

Compote de pruneaux
ou de pommes

Que laite â soupff ?

Le costume de bain en une pièce supplante cette
année le deux-pièces.

Pour la plage

PROBLÊME No 116 Par E. CLERC

Horizontalement : 1. Général français qui dé-
fendit Hunninge. 2. Par où coule l'eau qui fait
tourner le moulin ; diversité des couleurs des
fleurs. 3. Possessif ; nettoyai. 4. Elles habitent
une péninsule. 5. Prêtres. 6. Anagramme de ti-
ge ; foyers, 7. Démonstratif ; tranche de pain.
8. Plante de la famille des composées ; avoir
le courage. 9. Charpente ; caverne. 10. Mysti-
ficateur ; moqueries.

Verticalement : 1. Province d'Italie. 2. Action
de tuer les bestiaux (au pluriel). 3. Ile ; prin-
cipe vital ; possessif. 4. Aimés des jeune s filles
naïves. 5. Planche de bois ; métal fabuleux. 6.
Amas de neige ; Ancien Testament ; tardigra-
de. 7. Oui découlent de. 8. Profit ; ne pars pas
déjà... 9. D'un verbe gai ; sa gourmandise fut
bien punie ; époque. 10. Nommés ; certaines.

Solution du problème procèdent

Mots croises

Ancienne marque de confiance inimitable.

ŒW5ÏÏ?" AJLTOVA
Collè ge al pin pour garçons av. section de commerce.
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UI uns vitalité renouvelé*.
Direction : P. HONEQGER 4 J. MONNEY.



LES FESTIVALS DE GENÈVE
présentent sous le patronage de

l'Association des Interdis de Genève
devant la Cathédrale de St-Pierre

Représentations de gala
du mystère

JEHEUif Jittf ll
de HUGO VON HOFMANNSTHAL

Musique de HENRI GAGNEBIN
avec

LEOPOLD BIBERTI
dans le rôle de JEDERMANN

200 exécutants
Théâtre en plein air pour 2000 personnes

Représentations : les 27, 28, 30 août,
1er, 3 et 4 septembre, A 20 h.

(En cas de mauvais temps le spectacle sera donné dans la
Salle de la Réformation)

Prix des places : Fr. 3.—, 4.—, 5.— et 6.— ; places debout,
fr, 2.—, à l'entrée. Location et renseignements : Véron,
Qrauer à Cle, 22, rue du Mont-Blanc, tél. 2 64 47 et Grand
Passage, tél. 5 02 40. AS 7367 Q 10949

C. F. F. facilités pour les 28 août, 1, 3, 4 septembre
Renseignements Véron Gratter & Cie

RESTAURANT DE L'AVIATION
P. CriVelU Téléphone 2 17 12

Ce soir

Soupers tripes
Gigot d'agneau maison et
Langue de bœuf au madère

Dimanche au jardin

9fié-concert
Orchestre Melod ys

à 4 heures : nos sandwichs tesssnoîs

EBEÊ SU ffifiS S LWSJMBESI k~" ~ ~'A ^ i Effl Bal & P§ ss i \

'. Maison du Peuple . La Chaux-de-Fonds . firande salle du Cercle Ouvrier M
I Samedi 21 août 1943, dès 21 heuras S

¦I DA NCING ]¦
J Orchestre Georgian 's Quintett (5 musiciens) nose J
||j Entrée libre Permission tardive ||-i

Fabrique d'horlogerie de Bienne,
engagerait

employée de bureau
connaissant les contrôles et prix de
revient ainsi que la correspondance
française et allemande. Personne
ayant l'habitude du travail indépen-
dant aurait la préférence. Entrée
dès que possible. Offres manuscrites
à adresser sous chiffre F 22307 U
à Publicitas Bienne, rue Du-
four 17. AS 16664 J 11110
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COLLEGE PIERRE VIRET
S, Ch. des Cadres (Chauderon) Lausanne

prépare pour l'Université
1937 277 élèves Maturités
1943 77 élèves Baccalauréats

Pasteur P. CARDINAUX, directeur, tél. 3 35 99 11104

Brasserie
de la serre

SAMEDI ET D I M A N C H E

COIICEIIT
par le réputé 11126

ÙhcUstKe, J.ehhy - $and
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AUTOS
modernes, avec pneus en bon état, demandées à ache-
ter au meilleur prix. Faire offres au Grand Garage
des Montagnes S. A., automobiles, La Chaux-de-
Fonds, tél. a 26 83. 1H24

On s'abonne en tout temps à «L'Impartial»

fleslii du Régional
La Gorbatière

Dimanche 22 août, dès 14 h. 30

DANSE
ORCHESTRE « MÉNADIA -

Permission tardive
Se recommande: 11075
Paul Wullleumlar Tél. 233.60

11 DE Li fil
CORCELLES(Neuchâtel)

Famille E. LAUBSCHER
Tél. 6 13 42

Bonne cuisine - Bonne oave
Grandes et petites salles

pour sociétés
Repas de noces 0881

un
à remettre dans banlieue de Lau-
sanne, Jolie petite aifaire, con-
ditions avantageuses. — Ecrire
sous chiffre T 11965 L à Publi-
citas, Lausanne. 11105

Immeuble
A vendra de gré è gré un
bel et grand Immeubla mo-
derne, situé dans le quartier
ouest da la villa, da 3 étagaa
sur la rex-de-chaussôe. Prix
intéressant. Pour tous ren-
seignements, a'adraaaar
chez M. A. Jeanmonod, gé-
rant. Pare 23. . 10511

A vendra

iclii à repasser
..Siemens"

(courant continu)
presque neuve chez Marianne,
Spalanberg 24, Bêle. 11054

lilil
souffrant d'erreurs de jeunesse ou
d'excès de toute nature , a le plus
grand Intérêt à lire l'ouvrage d'un
médecin spécialiste, sur causes,
suites et traitement de l'épuise-
ment sevuel. Prix Fr. 1.50 en tim-
bres-poste, franco. — Edition
Sonnenberg, Hôrleau 4M.

EMPRUNT
Fr. 3000.— sont de-

mandés contre bonne
garantie d'horlogerie ,
bon intérêt, amortisse-
ment mensuel à con-
venir. Discrétion as-
surée. — Offres sous
chiffre A. R. 11069,
au bureau de L'Im-
partial. 11089

Une plante du Brésil qui combat
le rhumatisme

C'est le «PARAGUAYfcNSIS» qui, déchlorophylé par
procédé spécial, peut chasser les poisons du corps, élimine
l'acide urique, stimule l'estomac et décongestionne le foie.
Rhumatisants, goutteux, arthritiques, faites un essai
Le paquet: Fr. 2.— Le grand paquet-cure : Fr. 5.—

Se vend aussi en comorimés
La boîte Fr. 2.— La grande boite-cure : Fr. 5.—

En vente dans les pharmacies sous la marque

TUL-iV/a: AJR
Dépôt : Pharmacie A. QUYE, rue Léopold-Robert 13bls

La Chaux-de-Fonds 8089 Téléphone 2.17.16

SI vous voulez passer de belles vacances au bord du lac,
ALORS. . .  allez au charmant SA 102 Lz 8635

HOTEL RIG[ àI™
¦ D W U Bal iB ¦» ¦ ^B ¦ du Lac de Zoup
Bain particulier. - Bien connu pour sa cuisine de Ire qualité.
Pension depuis Fr. 8.50. - Eau courante.

Prospectus par M. H. Ruckstuhl • Fray, Chef.

HENRI GRANDJEAN
LA CHAUX-DE-FONDS

i

EXPÉDITION D'HORLOGERIE

TRANSPORTS INTERNATIONAUX
MARITIMES ET AERIENS

Agence principale : « HELVETIA TRANSPORTS»

Economisez vos coupons de textiles
en faisant stopper vos vêtements abîmés, accrocs, gerçures,
déchirures, etc., ainsi que tous vêtements militaires et tricots.
Adressez-vous en toute confiance à

Mme LEIBUNDGUT !£.U„?ATEL

Téléphone 5 43 78 Envoi par poste. p 3254 n 10174

La Manufacture d'Horlogerie LE COULTRE
& Cie, au Sentier, achèterait d'occasion:

une presse d friction
avec vis de 120 à 140

Faire offres avec prix. AS 17546 L HIOT

Jeune tille serait engagée comme

professeur d'accordéon
Connaissance approfondie dn diatonique et si possible
chromatique. — Faire offres de suite, sous chiffre
P 8460 N à Publicitas, Nenohfltel. 1099 1

A LOCARNO
197 m. s. m. Le climat le plus doux de la Sulne

sont mises en ventes 6 nouvelles

villas
de 4-5 et 6 pièces, cuisine, bain, confort modeme, jar-
din, bâties en 1942-43, sises dans les ravissantes régions
de Minuso et Solduno (entre Locarno et Ascona).

i Prix depuis Fr. 43,000— a 68,000.—.
I Pour renseignements s'adresser à C. Dami, géran-
j 2 cea, Locarno. Pc 802 O 11106

0 VILLE DE LA CHAUX-DE-FONDS

|É| Cartes alimentaires de rationnement
*NF Septembre 1943
Distribution & la Halle aux enchères, rue Jaquet-Droz 23, de I

heures à midi et de 14 à 19 heures:
Lettres fl. B. c. D. Lundi 28 août

» E.P.B. H. l.J. Mardi 24 août
• K. L M. N. o. P. Q. Mercredi 25 août
» R. s. r. o. v. w. x. r. z. jeudi 26 aoot

Se munir du livrât da service militaire, du permis da domi-
cile et des eartea grleea. IL EST INDISPENSABLE DE SE PRE-
SENTER LE JOUR DE SA LETTRE ALPHABÉTIQUE. Les per-
sonnes ne retirant pas leurs cartes à la Halle aux enchères doivent
attendre Jusqu'au 9 sept, pour les obtenir.

Les enfants nés avant le ler Janvier 1938 reçoivent la carta ali-
mentaire entière.

On doit annoncer toute personne hospitalisée de même que tous
les mobilisés actuels ou ceux qui le seront avant la 16 sept.

Tous les agriculteurs retirent leurs cartes au bureau No 7. Les
producteurs de céréales doivent être porteurs de leur carte de mouture.

On obtient au bureau No 8, 200 coupons de repas contre une carte
alimentaire A ou-d'enfant, ou 100 coupons contre une demi-carte A
ou B, ou encore 50, 79, 125 ou 150 coupons contre une partie de la
carie alimentaire A.

Les personnes qui échangent leurs cartes alimentaires contre des
coupons de repas ont droit è la ration compléta da chocolat-
conllsorlo. U en est de même des mobilisés et des hospitalisés.

Les échanges de cartes supplémentaires contre fromage, mais on
12 coupons oe repas se font au bureau No 8.

Les coupons lait A. B. C. D. E. F. sont échangés contre du fromage
au bureau No 9 (Halle aux enchères), à l'Olfice du ravitaillement
Jaquet-Droz 25, ou encore à la Police des Habitants, Serre 23. Pré-
senter la carte de légitimation.

Les cartes A peuvent être échangées contre des cartes B au bu-
reau No 10 ou à Jaquet-Droz 25 ou Serre 23, Jusqu'au 10 septembre
au plus tard.

CARTES SUPPLÉMENTAIRES
Les jeunes gens nés de 1924 à 1B30 reçoivent les cartes supplé-

mentaires en raison de leur âge.
Les personnes nées avant 1882 ont droit à 1 carte supplémentaire

de lait
Toute paraonna bénéficiant da cartes supplémentaire»

pour métier pénible, doit présenter avec la carte grise la
formule ZS rempila et aignée par l'employeur.

Les travailleurs par équipes présentent la formule Z5a
remplie et aignée pour août.

Lee hommes astreints au aervlea militaire ou au paie-
ment de la taxe doivent présenter leur livret de service.
Ceux qui ne la produisant pas sont considérés comme
mobilisés et ne reçoivent qu'une demi-carte.

Les étrangers présentent leur permis de domicile au lieu du livret
de service militaire.

On doit vérifier aéanoe tenante la nombre et le genre de
cartes reçues. AUCUNE RÉCLAMATION NE POUVANT ÊTRE
ADMISE PAR LA SUITE. Il est rappelé en outre que les
oertee égarées ne peuvent pas être remplacées.

Pour la mise à Jour des permis de domicile et des cartes de légi-
timation, le bureau de la Police des Habitants, Hôtel communal, rue
de la Serre 23, est ouvert aux mêmes heures que la Halle aux en-
chères, pendant ces jours de distribution.

La Chaux-de-Fonds, le 21 août 1943. 11135
OFFICE DE RAVITAILLEMENT.

On cherche dans plusieurs régions,

VOYAGEURS
sérieux pour la vente d'un article recommandé
et de grande consommation. — S'adresser par
écrit sous chiffre N. M. 11040, au bureau de
L'Impartial.

Pour cause d'âge, à louer ou à vendre, à Soleure, 1

outillage complet
pour nicke&eur-argenteur, avec atelier
de 13 tenêtres. Belle occasion pour ouvrier éner
gique, connaissant le métier à tond. — Ecrire
sous chiffre A. H. 11111, au bureau de
L'Impartial.



L'actualité suisse
Chronique jurassienne

Le compte d'Etat de Berne.
Le compte d'Etat de Berne pour l'année 1942

boucle par un excédent de recettes de fr.
796,600.—. Envers l'exercice 1941. cela repré-
sente une amélioration de 77,000 fr. Au budget
était prévu un excédent de dépenses de 4,3 mil-
lions de francs , de sorte que le résultat du
compte es.t plus favorabl e de 5,1 millions de
francs. A ce résultat réj ouissant participent
principalement , ainsi que le relève le rapport de
gestion de la direction des finances , les impôts
directs , par suite de meilleur rendement , la part
du canton aux impôts fédéraux , le rendement
de l'impôt cantonal de la défense nationale, la
taxe militaire , la taxe des. successions et dona-
tions, les émoluments, le timbre , le rendement
des capitaux de chemins de fer et les forêts.
La sécheresse en Aîole.

Selon la presse bruntrutaine , la commune de
Charmoille a vendu à celle de Miécourt, ï y  a
plusieurs années, la source du Cher temps,
sans exiger ni contrôle, ni conditions pour la
captation. Par conséquent , la commune de Mié-
court prend la totalité du débit et à Charmoille
la rivière est à sec jusqu'à la conduite des
égouts. Les poissons y périssent et les paysans
éloignés des fontaines publiques qui habitent à
proximité de la rivière sont privés d'eau pour
î'abreuvage du bétail. Ils sont contraints de ti-
rer l'eau du robinet quand il y en a, car dès 9
h. du soir à 6 h. du matin la conduite d'alimen-
tation est fermée. De mémoire d'homme pareille
constatation n'a été observée à Charmoille pour
ce qui concerne la rivière.
A Court — Malchance.

On signale que deux agriculteurs viennent d'ê-
tre frappés par la malchance. M. F. Ruminer a
dû abattre la meilleure de ses vaches, par suite
d'accident au pâturage, et le lendemain , M. Stelli,
de la Bluai, a perdu le cheval de cavalerie de
son fils. Au pri x actuel du bétail , ces coups du
sort constituent pour les deux propriétaires une
perte sensible.

UN AFFREUX ACCIDENT
Hier soir, un commerçant chaux-de-fonnier a

été victime d'un terrible acciden t en rertiontant
par le dernier train de Neuchâtel . Croyant être
arrivé à Chambrelien , le voyageur descendit
de wagon, mais à ce moment même le convoi
se mit en marche et le fit tomber. M. J. eut les
deux pieds sectionnés. On s'empressa de condui-
re l 'accidenté à l'hôpital des Cadolles et les seuls
renseignements que nous ayons pu obtenir nous
disent que la perte du sang n'a pas été d'une
gravité excessive. On espère donc pouvoir sau-
ver le malheureux à qui nous exprimons toute
notre sympathie.

(Déj à p aru dans l'édition de hier soir) .
Pharmacies d'office.

La pharmacie Henry Parel, Léopold-Robert
27, est de service le dimanche 22 août, ainsi
que toute la semaine pour le service de nuit.
L'officine I des Pharmacies Coopératives, rue
Neuve 9. sera ouverte jusqu'à midi . Les Phar-
macies Coopératives No 1 et Robert et la dro-
guerie Qobat , seront ouvertes ieudi 26 août, de
12 h. 30 à 19 heures.
Concert public.

Ce soir dès 20 h. 30, la musique « Les Armes-
Réunies », donnera un concert au Parc des Crê-
tets.

Chronique neuchâleloise
La sécheresse dans le Bas.

(Corr.) — La sécheresse commence à avoir
des conséquences désastreuses dans le Bas. A
la Béroche, notamment, les champs sont com-
plètement roussis et l'on éprouve de sérieuses
inquiétudes pour l'affouragement du bétail. Les
fruits ont également souffert. Quant à la vigne,
le chaud persistan t lui est nettement préjudi-
ciable, le raisin mûrissant trop vite. On pense
que la récolte sera de 2.000.000 de litres infé-
rieure à celle de 1942.
La chasse au chamois.

On ignore généralement — le secret étant
bien gardé — que le canton de Neuchâtel pos-
sède des chamois. Deux exactement , qui com-
mencent par ailleurs à être bien vieux, et qui
sont l'obj et de soins j aloux de la part des au-
torités cantonales. C'est pour eux que le gouver-
nement neuchâtelois fait paraître chaque été un
arrêté qui interdit la chasse au chamois sur le
territoire neuchâtelois. Ce qui provoque toujours
l'hilarité des gens non avertis.

Chronique locale
L'horloge de la gare.

Nous sommes auj ourd'hui en demeure de tran-
quilliser ceux des Chaux-de-Fonniers que l'ab-
sence momentanée de l'horloge apposée au fron-
ton de la gare avait émus. L'horloge reviendra.
Elle ne s'est pas envolée. Elle reverra bientôt
la lumière (et surtout la chaleur !) du j our. Cette
résurrection que tout le monde saluera avec sa-
tisfaction permettra de placer l'horloge dans la
partie supérieure du vitrage de la porte d'en-
trée centrale. C'est le directeur de l'arrondis-
sement des chemins de fer fédéraux qui nous
l'affirme très aimablement auj ourd'hui...

(Déj à p aru dans l'édition de hier soir) .

A l'Extérieur
les Iles Llpari ef Sfromboll

se rendent
ALOER, 20. — Reuter. — ON ANNONCE

OFFICIELLEMENT AU O- G. ALLIE QUE
LES ILES LIPARI ET STROMBOLI, AU
NORD-EST DE LA SICILE. SE SONT REN-
DUES AUX FORCES NAVALES AMERICAI-
NES.

(Déj à p aru dans notre édition d'hier soir)

Aymon de Savoie renonce
au trône de Croatie

CHIASSO, 20. — Se. — ON APPREND
QU'UNE DES CONSEQUENCES DE LA CHU-
TE DU FASCISME A ETE LA DECISION DU
PRINCE AYMON DE SAVOIE DE RENON-
CER AU TRONE DE CROATIE.

C'est en 1941, au mois de mai . que le prince,
à ce moment duc de Spoiète avait été désigné
Par le roi d'Italie comme roi de Croatie avec
le nom de Tomlslav IV.

(Déj à pa ra dans noire édition if Mtr soir).

Sports
Vol à voile. — Le championnat suisse

Le championnat s'est poursuivi j eudi à Sama-
den par l'organisation de deux circuits de 39 km.
Les douze pilotes engagés ont pris le départ. Le
meilleur temps a été totalisé par Spahni avec
99 minutes. Schachenmann qui a couvert le pre-
mier circuit dans le meilleur temps a eu du re-
tard dans le second et s'est classé finalement se-
cond. Voici le classement : 1. Spahni , 99 minutes
(56' et 43') ; 2. Schachenmann. 107' (50' et 57') ;
3. Qirod , 149' (72' et 77') ; 4. Steiner . 149' (74'
et 75') ; 5. Peter- 269' (81' et 188').

Il y a lieu de noter que , mercredi , Spahni a
effectué une belle performance en atteignant
l'altitude de 4835 mètres, survolant ainsi la pla-
ce de départ de 3025 m.

Marche. — Olsson améliore un record
Le marcheur suédois Harry Olsson a établi à

Stockholm un nouveau record du monde de 30
km. en totalisant 2 h. 2S1 57"4. Le précédent re-
cord appartenait à l'Allemand Hermann Schmidt
avec le temps de 2 h. 30' 33"6. Le Suédois a
couvert les 2mes milles en 2 h. 41' 7"2, mais la
distance avait été couverte il y a quatre ans par
Dahlin asch en 2 h. 33' 9".

Athlétisme. — Ame Andersson recordmann
des 1500 m.

Ame Anderssen s'est attaqué mardi avec suc-
cès à Goeteborg au record du monde des 1500
mètres détenu par Gunder Haegg. Il a couvert
la distance en 3' 45" améliorant ainsi le record
du monde de Haegg de 8/10mes de seconde.
Haegg avait établi le précédent record en juillet
1942.
Hockey sur glace. — Mort au champ d'honneur

Le j oueur allemand bien connu Gunther Keloh
a été tué à la guerre. Kelch qui avait j oué avec
l'équipe d'Allemagne contre la Suisse était un
avant du Rot Weiss de Berlin.

Communiqués
(Cette rubrique n'émane pas de notre rédaction, elle

n'engage pas le journal.)

Athlétisme.
N'oublions pas que c'est demain au Stade commu-

nal que nous aurons l'occasion de voir à l'oeuvre les
athlètes de la G. G. B. de Berne, du. Ç. A. de Bien-
ne et de l'OIympic qui se produiront l'après-midi dès
14 h. 15 et ceux de l'Ancienne-Section de Neuchâ-
tel, Le Locle-Sports et Olympic II le matin dès 10
heures 30.
Une aubaine à ne pas manquer.

Youns; Bovs, une des plus grandes équipes de no-
tre pays, sera au stade des Eplatures dimanche; le dé-
but de la partie est fixé à 16 heures. Que feront les
Stelliens contre cet adversaire de marque ? Quelle
équipe présentera le F. C. Sporting ?

Vous serez fixés en prenant le chemin du stade et
vous ne

^ 
regretterez pas votre soirée dominicale. Train

spécial à 15 heures 11.
Un grand tournoi à Neuchâtel.

Rarement saison de football aura été ouverte avec
autant d'éclat à Neuchâtel. En célébrant son cin-
quantenaire. Cantonal a voulu offrir à tous les> amis
du football un spectacle de choix. Le tournoi qu 'il or-
ganise en

^ 
cette fin de semaine offre en effet un bril-

lant intérêt. Samedi après-midi. Bienne, détenteur du
challenge des vieux-membres de Cantonal, fera tout
d'abord opposé à Cantonal, puis, après une démons-
tration de juniors, les spectateurs assisteront à la ren-
contre des deux champions, Grasshoppers, champion
de ligue nationale et détenteur de la coupe et Chaux-
de-Fonds, champion de Ire ligue.

En un après-midi, les spectateurs verront donc
évoluer les Rossel. Buser, Gvger. Lanz, Amey, Svd-
ler, Facchinetti, Roulet. Trello. Burger et toute l'équi-
pe de Grasshoppers au grand complet . Les matches
seront arbitrés par MM. Lutz. de Genève et Grassi
de Lugano. Les finales seront iouées le dimanche
après-midi.

Ce sont donc deux grandes et belles journées aux-
quelles assisteront tous ceux qui aiment du beau sport.
Saint-Imier vous attend.

Reu*ch, Adatte. Stalder. les prestigieux gymnas-
tes aux engins participent à la XVI Ime fête cantonale
bernoise organisée par Saint-Imier. les 21. et 22 août

Ilsf seront entourés d'une pléiade d'athlètes de valeur,
hardis à leur disputer les meilleures places.

Tout a été minutieusement mis au point par les
comités actifs et enthousiastes. La population tout en-
tière s'apprête à recevoir dignement ses hôtes de quel-
ques heures. Elle espère voir le soleil darder ses
rayons éclatants sur la claire vallée d'Erguel , en ces
j ournées consacrées à la souplesse alliée à la force,
l'audace et l'adresse.
Dernier tir militaire des sous-officiers.

_ La' Société de tir des sous-officiers rappelle son der-
nier tir militaire, samedi après-midi et dimanche matin.
«Valse d'une nuit» à la Scala.

Une émouvante histoire, quelque chose comme un
conte de fées, délicatement nuancé, où une ieune fille
vit le roman du Prince Charmant . Film parlé français.
Oeuvre dense, humaine, magnifiquement animée avec
Assia Noris.
Au Capltole. — «Le repaire Infernal» et «Fem-

mes de marins».
Film policier fantastique, «Le repaire infernal» une

suite saisissante d'événements sensationnels terrifiants.
En première partie, «Femmes de marins». Elle voulait
confiance et sécurité. Lui : spéculait sur l'amour. La
réponse au drame de l'amour de cette femme est la
réponse aux aspirations secrètes que renferme chaque
coeur de femme. (Version originale sous-titrée.)
«Courrier du Sud » au Rex.

Réalisation de Pierre Billon avec le concours du
grand aviateur et bon écrivain Antoine de Saint-Exu-
péry. Roman sentimental, l'histoire de la petite amie
d'enfance mariée contre ses goûts que le pilote de li-
gne Pierre Richard-Willm tente d'enlever. Un film
sobre, humain et poignant, une grande et belle oeu-
vre.
Eden.

«La tour de la terreur», un palpitant roman d'aven-
tures, parlé français . Samedi à 18 h. 15 et dimanche
à 10 h. 45. deux séances documentaires avec le sen-
sationnel film «La R. A. F. sur l'Atlantique».
Maison du Peuple.

Ce soir, dès 21 heures, dancing conduit par le ré-
puté orchestre «Georgian's Quintett».
Danse.

A l'Astoria, ce soir, l'orchestre Illaraz conduira la
soirée dansante organisée par la S. E. P. L'OIympic.
Cartes alimentaires de rationnement, septembre

1943.
La population est priée de consulter l'annonce pa-

raissant dans le numéro d'auj ourd'hui et de se présen-
ta1 à la halle aux enchères dans l'ordre alphabétique,
dès le lundi 23 août : il est nécessaire d'observer rigou-
reusement l'horaire publié.

Les agriculteurs retirent leurs cartes au bureau
No 7.

Les personnes ayant droit aux cartes supplémentaires
pour métiers pénibles doivent présenter le formulaire
Z5 (Z5a _ pour les équipes).

La vérification des cartes reçues doit être faite im-
médiatement, aucune réclamation n'étant admise par
1» suite.

Aucune carte ne sera délivrée à la Police des Ha-
bitants avant le 10 septembre 1943.

Pour les échanges (cartes repas, cartes supplémen-
taires, coupons de lait, cartes B) se reporter à l'an-
noce paraissant dans le présent numéro.
C'est à Beau-Site,
ce soir à 19 h. 45 précises que toute la jeunesse pro-
testante est conviée. Nous aurons la joie d'entendre
M. André Junod , pasteur à Neuchâtel, président can-
tonal de la commission de jeunesse. Puissent tous les
anciens et anciennes catéchumènes, entourer de leur
affection les catéchumènes de l'année 1943. Invitation
à tous.

un silure de taille

Nous avons annoncé brièvement que deux pêcheurs
de Neuveville, MM. E. Neuhaus et F. Burki , avaient
capturé, à l'embouchure du canal de la Thielle, un si-
lure vieux de deux siècles. Voici la bête, photogra-
phiée à Neuvevi'le, où elle fut amenée et sortie de
l'eau à l'aide d'un crochet enfoncé à grand'peine dans
la queue. Elle mesure 1,74 m. de hauteur et pèse
34 kg. Elle a été vendue à un traiteur de Berne pour
fr. 100.—. Sa chair, païaît-il, a le goût de celle du
cheval. Les heureux pêpheurs étaient partis à la re^
cherche de carpes et ne possédaient que de minces
filins, des hameçons de moyenne grandeur et des ap-
pâts de pommes de terre cuites. Ils furent donc pas-
sablement surpris de retirer cet énorme silure dont la
gueule contiendrait la tête d'un homme. Les yeux
de la bête sont très petits et de chaque côté de la mâ-
choire flottent des barbillons qui servent à appâter
les poissons dont le sflure se nourrit. Ces énormes
poissons, encore assez fréquents dans nos lacs, vivent
de "préférence sur les fonds vaseux. Les silures qu'on
nomme aussi silures-chats à cause de leurs barbillons,
fréquentent également les eaux salées où ils peuvent
atteindre une longueur de 5 mètres.

(Photo Acquadro, Neuveville.)

B A E2'E3
SAMEDI 21 AOUT

Sottens. — 7.15 Informations. 7.25 Concert matinal.
711.00 Emission commune. 12.15 Trois pages de Weber.
12.29 Signal horaire. 12.30 Les orchesces Carroll Gib-
bons et Bill Mantovani . 12.45 Inform ations. 12.55
Deux pièces brèves. 13.00 Le programme de la se-
maine. 18.15 Chansons bretonnes. 13.80 Musique de
chambre. 14.00 Causerie scientifique. 14.10 Musique
viennoise. 14.35 Camomille, sketch. 14.50 Une tasse
de thé au temps d'Audran. fantaisie 15.15 Thé dan-
sant. 16.00 Musique légère. 16.30 Mélodies. 16.45 Le
message aux malades. 17.00 Thé dansant. 17.30 Pour
le 50me anniversaire dn F.-C. Cantonal, reportage
de la 2me mi-temps dn match Urasshoppers-TLa
Chx-de-Fds. 18.20 Communications diverses. Croix-
Rouge suisse. Secours aux enfants. 18.25 Pour les
petits enfants sages. 18.45 Sérénade mexicaine, Kas-
chnbee. 18.50 De tout et de rien. 18.55 Le micro dans
la vie. 19.15 Info2rmations. 19.25 Le orDgramme de la
soirée. 19.30 Le miroir du temps. 19.40 Souvenirs de
vedettes. 20.00 Les j eux de l'auditeur. 20.15 La vie
en chansons. 20.50 Tante Adèle, pièce villageoise en
8 actes. 21.50 Informations.

Beromiinster. — 6.45 Informations Programme de
la journée. Disques. 11.00 Emission commune. 11.45
Chants. 12.15 Prévisions sportives. 12.29 Sign al horai-
re. 12.30 Informations. 12.40 La semaine au Palais
fédéral. 12.50 Musique récréative . 13.35 Marches par
la musique d'un bataillon. 13.50 Les disques appré-
ciés. 14.00 Chronique des livres. 14.15 Musique gaie.
15.05 Disques. 15.15 Concert. 16.00 Le monde étranger
vu par des Suisses. 17.00 Concert. 1S.00 Causerie so-
ciale. 18.15 Disques. 18.35 Causerie. 19.00 Sonnerie des
cloches des églises de Zurich. 19.15 Disques. 19.80 In-
formations. 19.40 Disques. 19.50 Concert. 20.85 Concert
par choeur d'hommes, choeur de dames et de fillet-
tes. 21.15 Causerie. 21.50 Informations.

DIMANCHE 22 AOUT
Sottens. — 7.15 Informations. 7.25 Concert matinal.

8.45 Grand'messe. 9.55 Sonnerie de cloches. 10.00 Culte
protestant. 11.10 Concert dominical. 12.00 Musique
populaire suisse. 12.29 Signal horaire 12.30 Musique
viennoise. 12.45 Informations. 12.55 Programme varié.
13.25 Quelques pages de Chopin. 13.45 Rapsodie espa-
gnole, Bavel. 14.00 Notes d'arboricu lture fruitière.
14.15 Pour nos soldats. 15.15 Pelléas et Mélisande,
drame lyrique en 5 actes. 16.55 (Neuchâtel) Reportage
sportif. 18.35 Les cinq minutes de la solidarité. 18.40
Polonaise. 18.45 Ayons du coeur. 19 00 Trio en mi
bémol maj eur, Haydn. 19.15 Informations. 19.25 Varié-
tés. 19.45 Le bulletin sportif de Radio-Lausanne. 20.00
Il faut savoir ce que l'on veut, pièce radiophonique
en 8 actes. 20.55 La servante maîtresse, inte:nnezzo.
21.50 Informations.

Beromiinster. — 6.45 Informations. Programme de
la journée Disques. 7.10 Cours de morse. 9.00 Musi-
que de chambre. 9.35 Chants de Dvorak et Brahms.
9.50 Les premières cloches, causerie. 10.00 Culte pro-
testant. 10.40 Concert. 11.00 L'heure des auteurs. 11.20
Concert Haydn. 12.00 Causerie. 12.20 Chants patrio-
tiques. 12.29 Signal horaire. 12.30 Informations. 12.40
Suite de mélodies d'amour. 13.25 Causerie. 18.45 Mar -
ches. 14.05 Emission pour la campagne. 15.15 Pièce
en dialecte bernois. 16.20 Causerie. 16.45 Disques. 17.00
Emission pour nos soldats. 17.50 Disques. 17.55 Cause-
rie. 18.20 Concert. 19.20 Disques. 19.30 Inform ations.
19,40 Chronique sportive. 19.43 Causerie 20 15 Mélo-
dies populaires des temps anciens. 2P.35 Contes pour
lee adultes. 21.50 Informations.

LUNDI 23 AOUT
Sottens. — 7.15 Informations. 7.25 Concert matinal.

11.00 Emission commune. La musique de chambre de
Beethoven. 11.30 Oeuvres vocales de Ravel. 12.15 Pro-
gramme varié. 12.29 Signal horaire 12.30 Les orches-
tres Will Glahé et Barnabas von Goczy. 12.45 Infor-
mations. 12.55 Gramo-conoert. 13.15 Oeuvres classi-
ques. 17.00 Emission commune. 18.00 Communications
diverses. 18.05 Image tossinoise, évocation radiopho-
nique. 18.30 Le Bourgeois gentilhomme, suite d'orches-
tre, Richard Strauss. 18.50 Conditions de l'écrivain.
19.05 TLe violoncelliste Pablo Casais 19.15 Informa-
tions. 19.25 Le programme de la soirée. 19.30 Chan-
sons du bon vieux temps. 19.50 Le Club du lundi. 20.20
Promenade en Bretagne. 20.40 Les contrebandiers , jeu
radiophonique. 21.05 Violon et piano. 21.40 Exposé
des principaux événements suisses. 21.50 Informations.

Beromiinster. — 6.45 Informations. Programme de
la j ournée. Disques. 11.00 Emission commune. 12.15
Disques. 12.29 Signal horaire. 12.80 Informations. 12.40
Concert varié. 16.00 Chants de Schubert. 16.25 Pour
Madame. 16.45 Enregistrement. 17.00 Emission com-
mune. Les maîtres- de la musique. 18 00 four les ieu-
nes. 18.20 Disques. 18.35 L'éducation religieuse de la
jeunesse. 19.00 La belle meunière. 19.80 Informations.
19.40 Chronique rétrospective pour les Suisses à l'é-
tranger. 19.50 Concert. 20.15 Au royaume de l'opéra.
20.85 Causerie. 20.55 Au royaume de l'ooéra (suite).
21.20 Récital de piano. 21.40 Causerie. 21.50 Informa-
tions.

Venez achever vos vacances à

ChatU s/ éiçAKe,
( La jolie station valaisanne ) 1500 m. au soleil d'au-
tomne. Golf. Tennis. Excursions. Tous hôtels ouverts-
Prospectus. Bureau de renseignements. Tél. 5.21.32.
j

A DOSES MODEREES...
L'apéritif sain « DIABLERETS » agit de fa-

çon bienfaisante sur l'organisme et le moral.

NETROSVELT 
Dragées aux hormones

Amaigrissant naturel , remarquable , régularisant les
fonctions vitales.

Cure complète de 100 dragées fr. 8.—.
Expédition discrète et franco par Dr A. Notter , Phar-

macie de Ste-Luce, Lausanne. ASI044L 10650
En vente dans les pharmacies. Prospectus sur demande.

i r>^—*5>; qrkt â nosméthote iwfiïîdoellej

^^SCHâTAIGN ERAI E
*vcoppn

Barra» it I 1 fl ans. Blute primaire! tt Ktowiiira.
Di plôme eouneriial. Préparation Université , Ecole Ingé-
uion, Folj. langues modernes. Trarau manuels.
Sport». Enseignement et éducation indiridnels. Bonne
Murridre gri« i BM collura. Atmosp hère familial» .
CooditMt ipe'eiale» pour clerc? romands.

RENTRÉE 8 SEPTEMBRE TÉL. COPPET 8 60 27\ J
Imprimerie Courvoisier S. A. La Chaux-de-Fonds



M&sdcm&s,
Une affaire merveilleuse...
des robes meilleur marché que des tabliers

I
lftf fia HAhAO crêPe de chine , vistra soie coton ¦» AA
IUI UU I UUlf 9 taille 38 à 44, au choix f . t$U

i lot d'articles lingerie P„„r •,=„,** 1.95
I l  fit fifi HBfllICÛG P°ur dames iersey soie , col che-

llli UU UBUU WWW misier, en blanc , rose, bleu , A Af*
taille 38 à 48... Us9U

Samedi sur la rue du Marché 11079

Aux (Bons Silans

Médecin-dentiste Mécanicien-dentist e

de retour
Tél. 2.20.77 „151

RESTAURANT D£S ENDROITS
Dimanche après-midi

DANSE
Orchestre Morena de Neuchâtel 11173

Employée de tau
est demandée par la Maison A. J.
Roulet S. A., Le Locle. Télé-
phone 3 16 78. nnj

^ f̂Mz- , I$* 4* *®&£® « û* t&M&...
\ tf>°£ nVal" Jl-d' le chemin est parfois long. Le devoir de chacun est de

V^V^ûrîT ~îr T~l ne rien 'aisser s'avarier! Protection vous est assurée

Vt1- ;̂ ~r/ yj tf c igécateur Cleetodux?
sans moteur

"'"
' 

—~^&. Ses avantages : Il produit le froid sec indispen-
_j0 -̂-2z^2222 t̂ae_̂ sable à la parfaite conservation des aliments , tout en

/ *̂S_#&92S*A_ \ »\ travaillant sans moteur , absolument silencieusement et

W W  ̂M'&xi ¦& automati quement. Il est de forme et de ligne plaisantes
A - \-  ̂fe î\ F|» et son in*éPleur est encore actuellemet re-

i- U \ 3»i| 'l 
vêtu d'un émaillage sans soudure. Au choix, fonc-

;. \ V*"" \ ,A ¦jrt tionnement à l'électricité ou au ggz. «Sfe-

M.dè.. u coo ^Ic^tf^V *it**̂«II»GII < «» iw« Ï» *~ t/Vr ^

A. & W. KAUFMANN -
Marché 8-10 Téléph. 2 10 57

Restaurant Dubois
LES CONVERS
Dimanche 22 août

DANSE
par Marcel at Friflou

11164 Se recommande.

On demande une

sommelière
âgée de préférence 20 à 25 ans.
Envoyer oflres avec photo et cer-
tificats au Restaurant du Dra-
peau , Neuchâtel. P3496N 11112

Rieuses
pour réglages plats et Bre-
guet avec mise en mar-
che. Travail en fabrique
ou à domicile sont de-
mandées par Montres
BUSGA S. A., Premier
Août 39. no62

On cherche pour La
Chaux-de-Fonds,

Femme
de Chambre

sachant très bien coudre
et aimant les enfants. Ga-
ge fr. 100.—. Faire offres
avec certificats et photo
sous chiffre P 10495 N à
Publicitas S. A., La Chaux-
de-Fonds. 11098

MARIAGE
Veut avec place stable et
ret raite assurée, désire con-
naître bonne ménagère
dans la cinquantaine , en
vue de mariage. Joindre
pboto qui sera retournée
Ecrire sous chiffre E. K.
11102, au bureau de
L'Impartial.

¦une
Cause décès, joli pe-

tit magasin à Lau- ;
saisine, à remettre.
Nécessaire fr. 2000.—.
Conviendrait pour bon
rhabilleur.
Ducommun, Mau-

pas 2, Lausanne.
10804

Un joli but de promenade 1

Le Restaurant-Tea-room

AU MARTIN-PECHEUR
Téléphone 5 26 54
dans le magnifique parc de Neuchâtel-Plage

Restauration A toute heure
Spécialités de la saison
Poisson du lac - Grillades
Petits coqs à la broche
Noisettes de chevreuil
Raclette valaisanne
Croûtes au fromage à l'œuf
Cuisine renommée - Service soigné
Consommations de premier choix
Prix raisonnable.

A. RUDRICH

Même maison à Neuchâtel P 3502 N 11180
Café-Restaurant du Jura Tél. 5 u 10

Cultes de La Chaux - de - Fonds
Dimanche 22 août 1943

Eglise Réformée Evangéllque
Temple de l'Abeille. 9 h. 30. Culte avec prédication , M. H.

Haldimann. — Vendredi 27 crt. 20 h. Réunion avec les catéchumènes.
— Grand Temple 9 h. 30. Culte avec prédication , M. P. Primault.
— Temple Indépendant. S) h. 30. Culte avec prédication , M. H.
Rosat. — Oratoire. 9 h. 30. Culte avec prédication, M. L. Perre-
gaux. — Eplatures. 9 h. 15 Culte avec prédication , M. M. Chap-
puis. — Planchettes. 9 h. 45. Culte avec prédication , M. B. de
Perrot.

Eglise Catholique romaine
6 h. 30 Première Messe. — 7 h. 30 Messe. Sermon allemand. —

8 h. 30 Messe des enfants. Sermon 9 h. 45 Grand'messe. Sermon
20 h. Vêpres et bénédiction.

Eglise Catholique chrétienne (Chapelle 7)
8 h. Première messe. — 9 h. 45. Grand'messe. Sermon. — En se-

maine: Messe à 8 heures.
Deutsche Klrche

9 Uhr 30 Gottesdienst.
Evangellsche Stadtmlsslon (Envers 37)

Vormittags 10 Uhr und Mittags 15 Uhr Predigt. — Mittwoch-
abend 20 1/2 Uhr Bibelstunde.

Methodlsten Klrche Evangl. Frel Klrche (Progrès 36)
Vormittags 9 Uhr 45. Predigt. — Miftwoch 20 Uhr 15 Bibelstunde-

Société de la Croix-Bleue (Progrès 48)
Samedi le 21 août, à 20 h. Petite salle. Réunion d'édification et

de prières présidée par M. Charles Huguenin.
Armée du Salut

9 h. 30. Réunion de Sainteté. 11 h. Réunion de la Jeune Armée. —
02 h. Réunion de Salut

Quel ques douzaines de

Terminages
ancre 8 %'", 9 '//", etc, se-
raient sortis à domicile
chaque semaine. — Adres-
ser ottres écrites sous chif-
fre L. A. 11074 au bu-
reau de L'Impartial. 11074

TAYlfTiT
J'achèterais au comptant 1 ou 2
layettes, d'environ 50 tiroirs, pour
fournitures d'horlogerie. — Adres-
ser offres avec prix, sous chiffre
D. Z. 11073, au bureau de L'Im-
partial. 11073

Doniaine à vendre
193,000 ma environ

pour le 30 avril 1944, aux
Planchettes, pour la garde
de 15 pièces de bétail , prés,
pâturage boisé avec 700 m*
de bois environ. — S'adr.
à M. F. L'Héritier, rue
Léopold-Robert 112. 11070

Fauteuil bergère
usagé, mais en bon état est de-
mandé à acheter. — Adresser of-
lres sous chiffre M. F. 11083 au
bureau de L'Impartial. 11068
OaBBBBE B̂ealSBBBBSSSBBiaBBa

2 UÔSSSÇ à vendre , modernes
VwlUw chromés, vitesses,

complètement équipés, à l'état de
neuf , dont 1 de dame et 1 d'hom-
me. Bons pneus d'avant guerre.
— S'adresser rue des Fleurs 34
chez M. F. Némitz. 11118

A UflnriPO poulette, cana-
VCIIUI O pés, armoires,

buffe t de cuisine, bas prix. S'a-
dresser chez Roger Gentil, Char-
rlère 6, rez-de-chaussée. 11083

Quelle régleuse S
cile. — S'adresser au bureau de
L'Impartial. 11069

lonno -filla est demandée pour
UtJUIIC UNO différents travaux
d'atelier. — S'adresser rue du
Parc 128, au sous-sol. 11160

A lnuon cas Imprévu , logement
IUUCI de 2 chambres bout de

corridor éclairé w.-c. intérieurs,
toutes dépendances pour fin oc-
tobre ou date à convenir. — S'a-
dresser Nord 175, entre-sol , à
droite, après 19 heures. 1163

A lnnpp pour le ler oc,ODre ou
IUUCI date à convenir, loge-

ment de 3 pièces, corridor éclairé,
cuisine et toutes dépendances
bien exposé au soleil. — S'adr.
rue Fritz Courvoisier 36, au 3me
étage, à gauche. 11061

Ph a mhn o Numa Droz 82, ler
UlldlIlUi D, étage, à louer jolie
chambre bien meublée, soleil ,
balcon , à monsieur de moralité
travaillant dehors. 11161

A uonrlno une layette de bébé.
VCIIUI C _ S'adresser à la Cré-

mière , Place des Victoires. 11166

A iionHj io un vél° d'homme ,
Kulluï 0 état de neuf , moderne

ainsi qu 'une commode et un che-
min de lino. S'adresser Fleurs 24,
au 2me étage, fl droite. 1089ri

A UPIlflPP l chalse longue , des-
VCIIUI D sus moquette , 1 garni-

ture de lavabo , 1 couleuse , 1 che-
minée , marbre blanc. — S'adres-
ser Tourelles 33, au 1er étage.

11155

Vélo demandé à acheter. -
S'adresser à M. Grin , Bannere t 4.

n_!57

la personne
connue , qui subtilise depuis quel-
nues temps certains objets «ans
I immeuble rue du Doubs 127, est
invitée de les remettre en place,
si elle veut s'éviter des ennuis.

j 0^\  
vos FLEURS

JffuRbjk vos PLANTES
^̂ E|̂ vos COURONNES

^^Kressî^  ̂ une seule adresse

WILLIAM S0RGEN
Place Hôtel de Ville F L E U R I S T E

„ Magasin : téL 2 34 29
| SERVICE FLEUROP Domicile: tél. 2 34 39
~ ——— __.__________________mm

lllllI M^

gg Par ces jours de chaud g§
||j je vous offre quelques articles à prix §â
53 intéressants 11093 53
ra gg
g^ Sestrière 

en coton manche 
^nq courte , fermeture éclair , gris et H QA gg

-— marine Fr. 4s«f(J B
on Combinaison en charmeuse on
ja2 façon ronde , jolie incrustation H f E Z  -—
ES de motif Fr. 4./0 ES
—s Camisole pr. homme en pure laine décatie sÉ
53 manche courte, qualité poreux, g "yE 53
£3 prenant bien la transp iration Fr. U a f f V  £2
53 Viens de recevoir à nouveau notre 53
23 Bas de soie naturelle extra fin , £3
S3 couture grenat et noire , A #|E jj ĵ
rn article très connu .Fr. £a"tv çQ

oa Polo pour homme en charmeuse 5=j
£3 uni gris , brun , marine A QC pn

 ̂
avec fermeture éclair Fr. OavW 

^
23 Les mêmes pr. enfants prix suivant grandeur £3
F 3̂ 5"?
rCjj Et pour le dessert à notre rayon Confiserie rO?

 ̂
les délicieux chocolats Suchard ^£3 et d'autres marques de qualité £3

53 53

1 Ayx Galeries i
1 du Versoix 1
23 Balance 19 - La Chaux-de-Fonds - Téléph. 2 16 66 B3

53 53

Meubles
usagés

mais en bon état , pour
un ménage simple,
demandés à acheter.
— Faire ottres sous chitlre
T. L. 10849, au bureau
de L'Impartial. 10849

Ecole Nouvelle La Châtai-
gneraie s/Coppet-Lac Léman
cherche pour le ler septembre,

Plongeur 0„
Laveuse de vaisselle

Offres avec cerlificats et réfé-
rences à la Direction. 11119

îccôii
Piano orgue , clarinette. Orches-
trations. Transpositions. Prix mo-
dérés. Max SCHEIMBET , prof ,
diplômé, rue Léopold Robert 52,
La Chaux-de-Fonds, 1113a

Armée du Salut
Rue Numa Droz 102

Dimanche 22 août, à 20 ta. 15

Réunion de bienvenue
de la Maj or PETIT
La Major Berger présidera

Invitation cordiale à chacun

couture
Germaine

Nouvellement installé
Nord 157 11056

se recommande
PRIX MODÉRÉS

A VENDRE faute d'emploi

FOUR
pour boulanger-p âtissier

ou agriculteur
2 bouches superp. 60/80, tous
combustibles, 15 mois d'emploi ;
occasion exceptionnelle. Ecrire
poste restante : Cernler sous
A. G. 650. R8173N 1U69

Bons
acbeveurs

pour 10 Va'" ancre, sont
demandés. — S'adresser
au bureau de L'Impartial.

11140

POUR LA VUE

pAuK la \
Cojnhuxiiioj i

TISSUS
COSTUMES

depuis

14.50
le mètre

TISSUS
ROBES

depuis

6.90
le mètre

-~ s ' î IUA \ K x v «Sa a
LÉOP-ROBERT 27 LA CHAUX DE-FONDS

. 11094 J

Aiguilles
Fabrique de la place engagerait
bon adoucisseur ou adoucisseuse,
connaissant bien la partie. - Faire
offres avec références sous chiffre
O. P. 11162, au bureau de L'Im-
partial.

Mécanicien
faiseur trétampes
expérimenté est demandé par Manufacture
d'horlogerie Minerva S. A., Villeret.
Situation stable. — Faire offres écrites. Entrée
de suite ou à convenir. p 470e J 11074

¦ Of & A r fl RI O Puissant antiseptiqueLYSuFORn ss-ra^ss
sant: non caustique, odeur agréable. Adopté par les
hôpitaux, maternités, cliniques, etc. : il a aussi
sa place dans la pharmacie de famille et le cabinet
de toilette. . . ^^^___^___

Flacon : 100 gr.: 2S0 gr. : 500 gr. : 1 kg.
Toutes pharmacies et drogueries

Société tuifte d'Anîiiepiie-Lyjoform,lauianne
i



Repose en paix cher époux \et bon papa.
Le travail fut sa vie.

5 Madame René Nlcolet-Quinchç;
Madame et Monsieur Louis Thibaud-

Nicolet , à Morat;
Monsieur Marcel Nicolet ;
Monsieur Raoul Nicolet, à Paris et

son petit fils Jean François;
Monsieur et Madame Edgar Nicolet-

Maleszewski ;
Monsieur et Madame Albert Quinche-

Strahm, à Bienne,
ainsi que les familles parentes et alliées
ont le grand chagrin de faire part à
leurs amis et connaissances de la perte
irréparable qu'ils viennent d'éprouver
en la personne de

Monsieur

1 René NICOLET 1
'} ' ¦' 1 [*¦ I1

leur très cher et bien regretté époux,
père, beau-père, frère, beau-frère , oncle,
cousin, paient et ami, enlevé à leur

H tendre affection, dans sa s8me année,
le jeudi 19 août, après une longue et

Hfl pénible maladie.

US Je lève mes yeux vers les
montagnes d'où me viendra le
secours.

Le secours me vient de l'E-
ternel qui a fait les cieux et
la terre.

La Chaux de Fonds, le 19 août 1943.
L'incinération, sans suite, aura lieu

SAMEDI 21 COURANT, à 16 heures.
Départ du domicile à 15 h. 15.
Une urne funéraire sera déposée de-

vant le domicile mortuaire, RUE DE
LA SERRE 81.

Le présent avis tient lieu de lettre de

I L e  

Comité du Groupement des
Sociétés locales de La Chaux-
de-Fonds a le triste et pénible devoir
d'informer les sociétés affiliées du décès

Monsieur

René BUGOLET I
son regretté membre d'honneur et si dé-

Rendez-vous des membres du comité,
des délégations et bannerets des
Sociétés locales samedi 21 crt, à 15 h.,
devant le domicile mortuaire , rue de la
Serre 81. Le Comité.

La Section de Tir an Petit
eaiibre «Armes-Réunies» a le pé-
nible devoir d'intormer ses membres du
décès de

Monsieur

René Nicole!
son regretté Membre d'honneur et an-
cien président. 11152
Les sociétaires sont priés de se rencon-
trer au crématoire samedi à 16 h. pour
rendre le dernier hommage à leur cher
ami.

Le Comité.
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n. m
Technicien-Dentiste

de retour
Poussette

ponr malade
4 roues, capitonnée, est de-
mandée à acheter. Paie-
ment comptant. — Offres
sous chiffre D. R. 10968
au bureau de L'Impartial.

On engagerait de suite

employée
de bureau

active pour sténo-dactylo,
expérience des travaux
de bureau d'une fabrique
de bottes. Ii024

P l a c e  s table
S'adresser à J. Bonnet 4 Co
141, rue Numa-Droz.

cordes a lessiues izti
qualité d'avant guerre, 1x72 m.,
1x31 m. — S'adresser rue de la
Serre 95, au ler étage, à droite.

11127

Dama cherche journées, lessives.UallIO Ecrire sous chiffre O. X.
11043 au bureau de L'Impar-
tial. 11043

fin ' ¦-mifin dame ou jeuneUll - ...IdlIil B fille pour travaux
d'atelier. — S'adresser au bureau
de L'impartial. 11129
lin rlnmnnHp. pour le ler sep'Ull UUIIIal lUt j tembre, ieune gar-
çon libéré des écoles, comme
commissionnaire. — S'adresser
au bureau de L'Impartial. 11128
Qomiillann est demandé de suite.nUqUtlIttUr _ S'adresser au bu-
reau de L'Impartial. 11057

A uonrlno un '¦' complet, mate-VCIIUI 0 las crin blond et du-
vet, édredon première qualité ,
une armoire à place, un lavabo
dessus marbre , noyer ciré, style
Louis XV , une grande glace ca-
dre doré. Faire offres écrites sous
chiffre A. B. 11034, au bureau
de L'Impartial.

Tnnimp montre bracelet or pour11 UllVC dame. La réclamer con-
tre désignation et frais d'insertion
chez Mme Riat, rue du Progrés
121. 11159

FflflPPP chatte , dos tigré, boutLljal CO fju museau et ventre
blanc. La ramener contre récom-
pense Huil erie Idéale , rue du
Temple-Allemand 107. 11123

La Société de chant La
Céclllenne a le pénible devoir
d'annoncer à ses membres d'hon-
neur, honoraires et actifs , le décès
de son membre d'honneur

Monsieur

Uni lieolel
La Société est convoquée par

devoir. Rendez-vous devant le
le domicile mortuaire rue de la
Serre 81, samedi à 15 h. 11170

-Le Comité.

Le Comité de la So-
Société de tir des
Armes Réunies, a le
pénible devoir d'informer
les membres de la Société,
du décès de

Monsieur

René Nicolet
ancien membre du Comité
tt sociétaire dévoué.

Rendez-vous des mem-
bres, le samedi 21 courant ,
à 16 h. au Crématoire.

11137

DrGuye
de retour

11027 P 10482 N

Priez pour elle. Hp

Monsieur et Madame Eugène Brandt-
Doreau et leurs filles, A Neuchâtel et
Arbols (France) ;

Mademoiselle Laure-Marie Brandi, à
Genève;

Monsieur et Madame Georges Brandt
et leurs entante, au Locle et à Fon-
tainemelon;

Les familles Llgler, en France ;
ainsi que les familles parentes et alliées, I
ont la profonde douleur de faire part à
leurs amis et connaissances de la grande
¦ perte qu'ils viennent d'éprouver en la

personne de leur bien chère maman,
grand-maman, sœur, belle-saur, tante
et parente,

IB Madame veuve E|¦ Eugène Brandt I
H née Marie ugier H

enlevée à leur affection, vendredi, dans
I sa 7Sme année, après une longue et

pénible maladie, supportée avec courage
munie des Saints Sacrements de l'Eglise.

R. I. P.
La Chaux-de-Fonds, le 20 août 1943.
L'Inhumation, sans sui te , aura Heu

LUNDI 23 COURANT, à 11 h. 19.
Culte au domicile è 10 h. 45.

Une urne funéraire sera déposée de-
vant le domicile mortuaire. Place Neuve S.

Le présent avis tient lieu de lettre de
j faire-port. 11143

I

Dieu ne délaisse jamais qui
se confie à Lui. gjg

Repose en paix.

Les familles parentes et alliées font part
à leurs amis et connaissances dn décès
survenu en la personne de

Monsieur

Arthur STEGMANN 1
beau frère, oncle et parent, que Sien a H
repris à Lui dans sa 85e année, après
quelques jours de maladie.

La Chaux de-Fonds, le 20 août 1943.
L'incinération, SANS SUITE, aura lieu

lundi 23 courant, à 14 heures.
Départ de la chapelle de l'Hôpital à 13

Une urne funéraire sera déposée devant
le domicile mortuaire, rue du Parc 93.

¦ 

Le présent avis tient lieu de lettre de
faire part. 11175

Pauvra petite fleur
Faut-il dé|à te flétrir
Toujours dans nos cœurs
Nous te verrons refleurir. , Epi

Monsieur et Madame Henri Huguenin, leurs enfants
et petifs-entantg,

ainsi que les familles parentes et alliées, ont la pro-
fonde douleur de faire part à leurs amis et connaissan-
ces de la perte cruelle de leur très chère et regrettée
fille , petite-fille , fiancée, sœur, nièce et cousine,

I Mademoiselle 1

I Lucette HUGUENIN I
que Dieu a rappelée à Lui, dans sa 21me année, après
une longue et douloureuse maladie, supportée avec
courage.

La Chaux-de-Fonds, le 21 août 1943.
L'Inhumation, SANS SUITE, aura Heu lundi 23

H courant, à 10 heures.
Départ du domicile à 9 h. 45. 11177 I
Une urne funéraire sera déposée devant le domicile

mortuaire rue Numa-Droz 124.
Le présent avis tient lieu de lettre de faire part.

Le Comité d'aide aux Soldats mo-
H bilisés a la profonde douleur de faire

part à ses membres du décès de

Monsieur I

I RENÉ NICOLET 1
son dôvon^ oaissier. nm

Le Comité de la Société de Tir mili- B
faire « Les Vengeurs » a le pénible de-
voir d'aviser ses membres du décès de :i
leur dévoué membre et ami, j

Monsieur

I René NICOLET 1
et les prie de lui garder un protond souve-

flKSB ŝ B̂HSSHHHBfflEHHalHBHiHn^HHBH
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Messieurs les membres d'honneur, de l'Amicale,
actifs et passifs de la Musique Militaire <« Les
Armes-Réunies », sont informés du décès de

monsieur René mn
Membre d'honneur, Trésorier de la Fondation et
Administrateur de l'Amicale.

Les obsèques auront lieu samedi 21 courant,
à 15 heures 30.

Rendez-vous des musiciens en grande tenue à
14 heures 45 au local. 11148

LE COMITÉ.

«BIP™""" 'llliH
Les membres des Sociétés de chant

L'Union Chorale, La Pensée, La
Céclllenne, sont informés du décès de

I Monsieur

1 René NICOLET
i 3tS_w

Un chant d'adieu sera chanté au cours de
la cérémonie funèbre devant le Crématoire.

Rendez-vous devant le domicile mor-
tuaire, rue de la Serre 81, samedi
21 courant, à 15 h.
un? Les Présidents.

Le Comité de la Société Suisse des Voyageurs
de Commerce, Section de La Chaux-de-Fonds,

j a le pénible devoir d'Informer ses membres du décès de
leur très regretté collègue et ami,

1 Monsieur René NICOLET
survenu dans sa 58mo année, et sont priés de lui con-

ta server le meilleur souvenir.
L'incinération , sans suite, aura lieu samedi 21 cou-

B| rant, à 16 heures.
La Chaux-de-Fonds, le 20 août 1943. 11147

Le Comité de l'A. D. C. et la Coin-
I ' mission de la Braderie ont la douleur

î WL de taire part du décès de

MONSIEUR

11 René NICOLET
I H 'eur dévoué vice-président depuis de nom-

[ [¦' breusea années. 11136

i | Tous les membres du F. C. Etoile
| Sporting sont informés du décès de

Monsieur

i René NICOLET
Ancien président

Rendez-vous des membres au do-
I micile rue de la Serre 81, à 15 h.

iii58 Le Comité,

Le Comité de l'Association des Amis de la
MUSIQUE DES .CADETS, informe ses membres du
décos ds

I Monsieur René mcoLET
membre de l'Association , dont ils garderont un souvenir
reconnaissant. 11174

Les cadete en tenue (sans instrument) sont
convoqués pour accompagner la bannière au
convoi funèbre.

Rendez-vous au local, Brasserie de la Serre, aujour-
d'hui samedi à 14 h. 45.

L'Orchestre Symphonique L'Odéon
a le pénible devoir d'informer ses membres
du décès de
¦ Monsieur

I René NICOLET
regretté membre d'honneur de la Société.
L'incinération aura lieu samedi 21 août,

H à 16 heures. mgi
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Les Russes réclament.

La Chaux-de-Fonds , le 21 août 1943.
Les bruits qui courent sur la conf érence de

Québec sont inf inis et variés. Selon les uns, c'est
elle qui donnerait le signal d'invasion du conti-
nent... Selon les autres, et p articulièrement se-
lon Berlin, Québec se bornerait à organiser une
nouvelle off ensive morale ou guerre des nerf s ,
que le Reich attend de p ied terme. Parmi les nou-
velles sensationnelles issues du château de Fron-
tenac, — hôtel où se tient la conf érence — on
mentionnera toutef ois comme un f ait à p eu p rès
certain l'arrivée d'un message de Moscou dans
lequel les Russes p ressent les Anglo-Saxon s de
déclencher les op érations cette année-ci encore
af in de soulager le f ront de l'Est et d'obliger les
Allemands à diviser leurs f orces. Les Russes au-
raient déclaré qu'ils ne p euvent p ratiquement p as
lutter seuls un hiver sans p erdre des millions
de soldats et de civils et tomber dans une situa-
tion alimentaire critique qui comp liquerait enco-
re le p roblème des transports . Le message de
Moscou f ait aussi allusion aux conséquences
qu'aurait un renvoi de l'off ensive alliée sur le
moral des p op ulations des rég ions occup ées p ar
l'ennemi commun.

On comp rend , si le f ait est exact, que les
'conversations de Québec soient f or t animées.
Cela d'autant p lus que la déception soviétique
p ourrait inciter Staline à j ouer à son tour la
carte allemande, qui serait la pl us dangereuse
p our l'Europe. Dans l 'état actuel des choses, enef f e t , la bolchévisation d'une bonne p artie du
continent risquerait de se p roduire à assez brè-
ve échéance...

Que feront les Alliés ?
Quel écho les arguments de Moscou p arais-

sent-ils avoir eu à Québec? Selon certains bruits,
les pl ans militaires p asseraient nettement avant
les considérations p olitiques et MM. Churchill
et Roosevelt auraient décidé de conf ier le p rin-
cip al rôle à l'aviation alliée, voire d'attendre
les résultats de l'off ensive aérienne avant de
donner l'ordre aux f orces de terre alliées d'at-
taquer le continent . Selon les autres , la création
du second f ront serait imminente ' en raison du
f ait que M. Goebbels lui-même annonce dans
l'hebdomadaire «Le Reich» l'app arition d'une
nouvelle arme off ensive contre la guerre aérien-
ne que l'Allemagne a actuellement en p rép ara-
tion. Il s'agirait de devancer les événements et
d'accélérer les op érations avant l'entrée en li-
ce de l'arme secrète.

A vrai dire, il est très p ossible que l'heure H.
soit p roche et que des débarquements sur le
continent — dans l 'Italie du sud et dans les Bal-
kans p articulièrement — se p roduisent à brève
échéance. Mais les Alliés savent que les atta-
ques aériennes ont réduit d'un quart la p roduc-
tion du Reich et ils se disent que si l'intensité
de ces attaques p ouvait être trip lée ou quadru-
p lée prochainement, la machine de guerre alle-
mande serait bien p rès dêtre p araly sée, ce qui
augmenterait dans une mesure énorme les chan-
ces d'invasion. Selon le p ériodique anglais « Aé-
rop lane », cette dernière coûterait actuellement
la p erte d'un demi-million d'hommes. Et c'est
p ourquoi MM. Churchill et Roosevelt recule-
raient, non sans raison, devant une telle héca-
tombe.

Résumé de nouvelles
— On ignore encore le sens exact de la con-

f érence qui a lieu actuellement à la Corogne en-
tre sir Samuel Hoare , ambassadeur britannique
à Madrid et le général Franco. Il p eut aussi bien
s'agir du p roblème de Tanger que de la démilita-
risation de Rome. Mais selon les nouvelles p ar-
venues de la cap itale anglaise, ce serait beau-
coup p lus de l'attitude de l'Esp agne vis-à-vis des
événements de Méditerranée qu'il serait ques-
tion. Les Anglais estiment , en ef f e t , que la p resse
espagnole et les milieux gouvernementaux sont
encore beaucoup trop inf luencés p ar les p uissan-
ces de l'Axe. La question d'une restauration des
Bourbons viendrait êgalemnt sur le tap is.

— On a beaucoup remarqué . le dernier dis-
cours de M. de Kallay , président du Conseil hon-
grois. Une f ois de p lus, la Hongrie p rend ses dis-
tances vis-à-vis de l 'Axe et adop te une attitude
de p lus en p lus réservée.

— Les attaques russes p réoccup ent auj our-
d 'hui Berlin qui p araît abandonner quelque p eu
de son op timisme de commande. Les Allemands
ont nettement l'impr ession que les Soviets cher-
chent à obtenir coûte que coûte un succès déf i-
nitif et amènent dans ce but sans arrêt du ma-
tériel et des troup es f raîches de l 'intérieur du
p ay s. P. B.

MORT DU GENERAL JESCHONEK
BERLIN, 21. — DNB. — Le colonel-général

Hans Jeschonek , chef de l'état-maj or de la Luf t-
w af f e , est décédé au Q. G. du commandant en
chef de l'aviation dans la matinée du 19 août , à
la suite de graves souff rances.

Le colonel-général Jeschonek , chef de l'état-
maj or de la Luftwaffe qui vient de mourir au
Q. G. de l'aviation allemande était âgé de 44 ans.
Au début de septembre 1914. âgé alors seulement
de 15 ans et demi , il avait été nommé lieutenant
puis s'était engagé plus tard dans l'aviation.

LE JAPON CEDE DES TERRITOIRES A LA
THAÏLANDE

BANGKOK , 21. — Telepress. — Le Japon et
la Thaïlande viennent de signer un accord aux
termes duquel les Etats malais de Perlis, de Ke-
lantan, de Kedah et de Trengganu , ainsi que ceux
de Kengtoun et de Hongfang, placés depuis un
an sous l'administration nipponne, sont cédés à
la Thaïlande.

Les opérations en iédsteppanée
Rome sera vraiment

ville ouverte
ROME, 21. — Les mesures tendant à mettre

Rome en condition d'être considérée sous tous
les rapports comme ville ouverte continuent d'ê-
tres prises rapidement. Le départ des troupes
italiennes qui jus qu'ici étaient attachées aux ser-
vices locaux de la capitale est presque terminé.
On a en outre transféré loin de Rome tous les
centres d'accueil pour les soldats allemands de
passage. Dans ce domaine , les ordres du com-
mandement italien sont Inflexibles et sont ac-
ceptés avec discipline par les troupes alleman-
des.

Le gouvernement italien est bien décidé à réa-
liser loyalement sa déclaration de «Rome ville
ouverte». On déclare que les règles du droit in-
ternational seront pleinement appliqués.

Gros rasa sur roggia
ALGER, 21. — Reuter. — Communiqué de

l'air du 0. G. en Afrique du nord :
Des bombardier s lourds escortés de chas-

seurs de l'aviation nord-africaine, ont attaqué
j eudi en force la gare de triage et les installa-
tions électriques de Foggla.

On vit de nombreuses bombes tomber dans
la zone de l'obj ectif , sur la gare et sur des bâ-
timents dont la centrale électrique. Des chas-
seurs ennemis furent abattus. La gare de mar-
chandises de Spari , et celle de Salern o furent
attaquées par des bombard iers moyens. Des
zones visées furent arrosées de bombes.

De leur côté , des chasseurs-bombardiers ont
attaqué des voies ferrées à Catanzaro. Cinq
avions ennemis ont été abattus en combats, de
j our, et un sixième la nuit Des bombardiers de
nuit ont attaqué des lignes de chemins de fer
à Foggia ainsi que des plages situées dans le
sud de la péninsule. Dix-sept avions ne sont pas
rentrés de tous ces raids.

Les troupes allemandes
évacueraient ritalie du sud

MADRID, 21. — U. P. — Selon des rapp orts
qui viennent de p arvenir dans la cap itale esp a-
gnole , de p uissants contingents de troup es al-
lemandes seraient transp ortés de l'Italie méri-
dionale en Italie sep tentrionale, en p assant p ar
Rome.

Les gares de la capitale italienne sont étroite-
ment surveillées et les soldats allemands n'ont
pas la permission de sortir des trains, même si
ceux-ci stationnent en gare pendant de longues
heures , par suite des dommages causés par le
dernier bombardement américain. Jour et nuit,
le génie allemand travaille dans les grandes ga-
res de triage pour réparer les dégâts.

On déclare encore que la destruction des ins-
tallations militaires et des voies de communica-
tions en Calabre et dans les Fouilles se poursuit
rapidement et systématiquement .
APPEL A LA POPULATION DE LA CALABRE

ALGER, 21. — Reuter. — Radio Alger a adres-
sé vendredi soir un message à la p op ulation de
la Calabre lui indiquant comment et où p ratiquer
des actes de sabotage p our emp êcher les trou-
p es allemandes de p oursuivre la lutte sur le sol
de la Calabre. «Empêchez à tout p rix, dit l'ap -
p el, les Allemands d'utiliser vos véhicules , vos
dépôts d'essence, vos chemins de f er  et vos té-
lép hones» .

Nouvelle Interruption de nos communications
avec l'Italie

ROME, 21. — On déclare que l'interruption
des communications téléphoniques entre l'Italie
et la Suisse est due aux dégâts causés par les
derniers bombardements. La direction des télé-
phones italienne est en train de faire procéder
aux travaux de réparations.

Mais Churchill et Roosevelt préféreraient d*abord continuer les raids sur le Continent
Durs combats autour de Kharkov. - En Suisse : L 'affaire Sonderegger

devant le bureau du Conseil national.

Iloscou réclame l'invasion
alliée

Un message russe à Ouébec
QUEBEC, 21. — Du correspondant d'United

Press : Harold Hudchinson. — Le bruit court
dans les milieux bien informés que le thème
principal des conversations qui ont lieu à la ci-
tadelle de Québec serait un message arrivé de
Moscou dans lequel le gouvernement de l'U . R.
S. S. exprime sa satisfaction au suj et de la pro-
chaine offensive contre l'Europe méridionale,
tout en soulignant qu 'une attaque de grande en-
vergure, qui devrait êtte déclenchée cet autom-
ne, au delà de la Manche, aurait des conséquen-
ces d'ordre militaire bien plus grandes.

On déclare que les Russes recommandent,
dans ce message aux Anglo-Saxons, de déclen-
cher des opérations qui obligeraient les Alle-
mands à retirer une soixantaine de divisions du
frout oriental , ce qui permettrait à l'armée rouge
de reprendre des milliers de kilomètres carrés
de terrains fertiles. Un tel dénouement facilite-
rait le ravitaillement de la Russie qui pourrait ,
en outre, remporter une victoire décisive avant
la fin de l'hiver.

Quand détruira-t-on les centres du Reich ?
United Press apprend de source compétente

que l'entente est complète dans le camp allié
au suj et des prochaines opérations en Méditer-
ranée. Par contre, l'opinion des Anglo-Améri-
cains serait partagée en ce qui concerne l'atta-
que contre l'Europe occidentale . Les Alliés n'ont
pas encore décidé si elle aura lieu vers la fin
de l'été ou si on attendra le printemps pour
poursuivre , entre temps, la destruction des pri-
cipaux centres industriels allemands.

On apprend à Québec que les Russes déclarent
qu 'ils ne peuvent prati quement pas lutter seuls
tout un hiver sans perdre des milliers de sol-
dats et de civils, et tomber dans une situation
alimentaire critique que compliquerait encore le
problème des transports.

Le message de Moscou fait aussi allusion aux
conséquences qu 'aurait un renvoi de l'offensive
alliée sur le moral des populat ions des régions
occupées par l'ennemi commun.

Pourquoi aucun Russe n'est venu à Québec
L'absence d'une délégation russe à la confé-

rence de Québec a été j ustifiée par des com-
mentaires qui affirmaient que la guerre contre
le Japon à laquelle la Russie ne prend pas part
aurait été le thème principal des conversations.

Décision Churchill-Roosevelt
Des raids aériens précéderont l'Invasion

véritable
QUEBEC. 21. — United Press. — Les milieux

bien inf ormés déclarent que MM. Churchill et
Roosevelt auraient décidé de conf ier l'exécution
des op érations p rincip ales à l'aviation alliée et
d'attendre les résultats de l'off ensive aérienne
avant de donner l'ordre aux f orces de terre al-
liées d'attaquer le continent europ éen.

Les entretiens de Québec
prendront fin mardi

QUEBEC, 21. — Reuter. — On annonce que le
p résident Roosevelt p assera la j ournée de mer-
credi p rochain à Ottawa ce qui indique que la
conf érence de Québec p rendra f in mardi. M.
Roosevelt p rendra la p arole devant les membres
du sénat et des communes canadiens à Ottawa
mercredi p rochain.

Un officier supérieur qui a participé aux en-
tretiens de Québec a déclaré que j usqu'à pré-
sent les deux hommes d'Etat ont été en parfait
accord sur tous les points principaux.

M. Cordel Hull à Québec
QUEBEC, 21. — Reuter. — M. Cordell Hull

est arrivé à Québec.

La autrre a l'Est
Les Russes prennent Lebedin
MOSCOU, 21. — Reuter. — Le communiqué

soviétique de vendredi annonce : Le 20 août ,
nos troup es sur le f ront de Kharkov , surmontant
la résistance et rep oussant les contre-attaques
ennemies ont p oursuivi leur off ensive et avancé
dans quelques secteurs de 5 à 10 km. Elles ont
occupé p lus de 20 localités y compris la ville
de Lebedin. En direction de Briansk et dans la
région au sud-ouest de Sp ass Demskoy e, nos
troup es ont été engagées dans des batailles à la
suite desquelles elles ont amélioré leurs p osi-
tions. Lebedin, dont l'occupation vient d'être
annoncée par le communiqué de vendredi soir se
trouve à environ 90 km. au nord-ouest de Khar-
kov. Cette ville compte 70,000 habitants environ.
C'est le terminus de la voie ferrée Boromlj a-Le-
bedin.

Le corridor de Kharkov
est l'objet d'âpres combats

MOSCOU. 21. — De Harold King, correspon-
dant spécial de l'agence Reuter : Les. Russes
attaquent la forte ligne de défense allemande
dans le corridor qui reste aux Allemands pour
battre en retraite au sud-ouest de Kharkov. On
ne révèle pas le point exact où se trouve ce
corridor , mais il est significatif que les troupes
russes aient pu pénétrer dans le seul endroit de
!a région de Kharkov que les Allemands ont pu
j usqu'à présent conserver comme voie de re-
traite. Cette dernière évolution de l'encercle-
ment de la grande cité ukrainienne est signalée
dans une dépêche du front à l'« Etoile rouge ».
Cette information aj oute que les troupes sovié-
tiques ont refoulé les Allemands et pris un cer-
tain nombre de villages dans cette région .
Poursuivant leur avance sur Briansk . à travers
une région boisée et marécageuse, les Soviets
ont pris, un important îlot de résistance sur une
ligne située à l'est menant directement à
Briansk. Quatre villages dont les habitants
avaient été évacués , avaient été transformés
par les Allemands en une puissante forteresse.
Les Soviets en délogèrent les Allemands à la
baïonnette après plusieurs heures de combats.

Vienne bombardée
Des ministères berlinois y auraient été transférés

La «Gazette» reçoit de la frontière allemande
la communication, suivante :

Un témoin de 'l'incursion des avions alliés sur
Vienne, qui a eu lieu j eudi soir, affirme que l'at-
taque a été la plus sérieuse qui fut exécutée
jusqu'ici sur la ville danubienne. Pendant l'heure
que dura l'alerte, les avions ennemis lancèrent
sans arrêt des bombes explosives et incendiaires.

Dans le centre de la vieille ville, sur le Ring,
plusieurs bâtiments publics ont été touchés. Le
lendemain encore, on pouvait apercevoir de lon-
gues colonnes de fumée rougeâtre qui s'élevaient
du centre.

L'opinion publi que est particulirèment frap-
pée par la gravité du danger aérien et l'agitation
continue dans les diverses couches de la popu-
lation, surtout parce que l'on attribue les atta-
ques au transfert à Vienne de certaines parties
des ministères berlinois. Dans l'intervalle , ces
transferts ont cessé et c'est maintenant à Plau-
en, en Saxe, que s'installent les principaux mi-
nistères des affair es étrangères , de l'économie
et de l'intérieur et les bureaux administrat ifs de
grandes industries.

A Berlin , le corps diplomatique a déj à en gran-
de partie pris ses quartiers dans les environs de
la capitale.

En Suisse
GARE AUX INCENDIES !

BERNE, 21. — L'office fédéral de guerre pour
l'alimentation communique :

Grâce au temps favorable dont nous jouis-
sons, les récoltes de céréales de cette année ont
pu être rentrées, dans de bonnes conditions.
Les granges et hangars sont remplis de pré-
cieuses gerbes qui serviront à notre alimenta-
tion. La valeur de ces réserves augmente en
raison même de l'accroissement des difficultés
d'importation et de l'exiguité de nos approvi-
sionnements . C'est pourquoi la plus grande pru-
dence et les plus grands ménagements sont de
rigueur pour la conservation de nos céréales.

Etant donné que, durant cette cinquième an-
née de guerre nous devons tirer parti même des
plus petite s parcelles de denrées alimentaires et
fourragères, nous adressons un pressant appel
au public des villes et de la campagne , afin
que l'on prévienne le danger d'incendie par une
surveillance accrue. A la ville comme à la
campagne , il importe d'être excessivement pru-
dent avec les matières inflammables. De trop
grandes valeurs sont en j eu !

le cas Sonderegger
étudié par le bureau du Conseil national

BERNE, 21. — Le bureau du Conseil national
s'est réuni le 20 août à Berne , en présence de
M. de Steiger, conseiller tédéral , du chancelier
de la Confédération , M. Bovet, et du procureur
général de la Confédération , M. Stampfli , pour
examiner le cas du conseiller national Sondereg-
ger.

Dans les lettres échangées en juillet et août
1940 avec l'instituteur Schmid et avec le conseil-
ler national Gadient, M. Sonderegger p rop osait
à ses corresp ondants de remplacer le Conseil f é-
déral de j uillet 1940 p ar une sorte de « Cabinet
de guerre », dans lequel il aurait également f i-
guré. Ce but devait être atteint grâce à un mou-
vement populaire. M. Sonderegger s'occup ait en
outre de certains arrangements qui devaient
être conclus par le nouveau Conseil f édéral avec
tes gouvernements étrangers , dans le cas où la
Suisse serait soumise à une p ression économi-
que ou p olitique.

Toutefois , rien ne permet d admettre qu'il ait
pris des mesures en vue de renverser le gou-
vernement par la violence ou de réaliser ses
visées de politique extérieure . Si M. Sondereg-
ger avait passé aux actes, il eut gravement com-
promis l'indépendance et la neutralité du pays.
Mais de l'avis du ministère public il n'a commis
ni une tentative de haute trahison , ni une infrac-
tion à l'article premier de l'arrêt é du Conseil
fédéra l du 5 décembre 1938 réprimant les actes
contraire s à l'ordre public et instituant des me-
sures pour protéger la démocratie, ni une atteinte
à l'indépendance de la Confédération au sens de
l'article 2 de la loi fédérale du 8 octobre 1936.

Les recherches du Parquet fédéral ont permis
d'établir , en outre , que M. Sonderegger avait
cherch é à entre r dans le gouvernement autri-
chien en 1936. L'unique démarche faite à cet effet
auprès d'une personne de sa connaissance avait
totalement échoué.

Il n 'est pas prouvé qu 'il ait préparé des actes
de violence. L'article 41 de l'ancien Code pénal
fédéral n'est pas applicable. Le délit serait d'ail-
leurs déj à prescrit depuis 1939.

Le bureau a constate a 1 unanim ité que dans
ses lettres M. Sonderegger avait manifesté des
sentiments odieux et dangereux pour la politi-
que nationale. Quant à savoir si l'article 9bis du
règlement du Conseil national , qui prévoit l' ex-
clusion d'un membre , est applicable en l'espèce,
l' opinion était partagée. Les députés qui se sont
orononcés contre l'exclusion ont émis à ce suj et
des doutes pour des raisons j uridi ques et pra-
tiques. Le Conseil national se prononcera .

Moscou réclame l'invasion de l'Europe du sud


